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offerts duns tous nos rayons, Voilà 
le Lemps de vous procurer des vête- 
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Capital et Réserve, $6,000,000 
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The Traders Bank of Canada 


paye 3 p.c. d'intérêt par an sur tous les dépôts. 


Edmonton, Alta. 


TES. JACKSON, W. GARIEPY, 
Gérant. Procureur. 
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CULTIVATEURS et GHExS de la ville qui 
désirez vendre vos propriétés venez 
nous rendre visite à notre bureau 243 


Jasper. 
Manoleomn Lecilere 


s Agent d'immeubles, Edmonton. 
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Bargains ! | 
 Bargains | 
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* Si vous n'êtes pas cncore 
renu voir les bons marchés 
”. éxtracrdinaires que nous of- 
rons, nous vous rappelc- 
Li dions que notre grande ven- | 
FE te à réduction se continue. 
*_: Un nombre considérable de 
- gens sont venus et ont pro- 
-“'Ttés de nos offres. Il va sans 
ascdire qu'avec l'énorme stock 
‘ que nous avions au com- 
.". mencement, il nous reste en- 
‘core des bons marchés sans 
nombre. Venez maintenant 
..@b voyez ce que rous avons 
à offrir. 


Duncan Bros & Butters 


Succôgseurs de 


McDougall & Secord 


Téléphone 36 
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‘ Cela VOUS Paiera 
de faire placer sur NOS LINYES los proprié- 
tés que VOUS déirez vendre, 

. Nous ponvens les vendre. 


J, B. Wariker & Co. 


4 
Courtiers d’Inineubles, d’Assurances et agents financiors. 


ARGENT A PRETER 


13, Avenue Jasper 
Postale 359 EDMONTON J'ér 487 
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‘vendi, le protèt du gouvernement | 
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Le Canada et la Conférence 
_——_— 

Otbawa.— Sir Wilfrid Tauicr sera 
accompagné à la conférence coloniale 
qui se tiendra à Londres par le minis- 
tre des finances Fielding, Sir Frede- 
rick Borden, Paterson ct Brodeur. Le 
Canada aura droit à un seul vote, 
mais tous les ministres auront le droit 
de siéger à ln conférence et d'y pren- 
dre Ja parole. ’ 

À ———— t 


Travaux géologiques 


Ottawa, Ont.— A. S. Low, direc- 
teur des travaux géologiques, à dit de- 
vant le comité du sénat que les terri- 
toires du nord du Canada et de la rou- 
te dela Baie d'Hudson seraient ex 
cellents pour les colons, dans les par- 
ties du Kewatin où il n'y à actuelle- 
ment que des trappeurs. Tl ajouta que 
durant les mois où il n’y à pas de gla- 
ee dans les détroits, les steamers pour- 
ront approcher et entrer dans la baie 
avec beaucoup plus de facilité que 
sur Je St-L'iurent. Durant deux mois, 
dans le cours de l'année il n’y a abso- 
lument aucune glace qui puisse empé- 
cher la navigation, 

À ——— 


Le “ modus vivendi.” 


Sb-Jean, Terreneuve.— Le # modus 
effectué, lan dernier, entre 
l'Angleterre et les  Etat-Unis, se- 
ra Jonguement discuté la lé- 


vivendi 


, 
a 


gisluture, mardi prochain ct inercre-i 


di. 

. L'ouverture de la session a eu lieu 
le 7 février. Le gouverneur Sir VWal- 
lace Gregor présilait, Dans le discours 
du trône, ü y fait allusion aux néxo- 
cintion qui ontamané le ‘modus vi. 


de ‘lerreneuve et finalement 1 déci- 
sion de ce dernier de référer la ques: 
tion aux tribunaux. 

Le proposeur eb le secondeur de 
l'adresse en réponse au discours du 
ont fortement 
“ modus vivendi ” eb ont accusé Île 
gouvernement anglais d'abandonner 
la colonie. Le premier ministre Jond 
a donné avis de motion que quan lu 
mardi prochain 
pour continuer ses travaux, il propo- 
adresse au secrétaire des 
colonies du gouvernement de l'An- 
glelerre, concernant le ‘ modus viven- 


EE 


di. 


trône condamuë le 


chambre se réunira 


Cette molion donnera lieu à une 
entière discussion du sujet qui eom- 
prend la difiiculté survenue entre le 
gouvernement et les pêcheurs améri- 
cains, 
à — + — 
En mission à Montréal 
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Montiéal.— AL Tong Chow Sang, 
interprète ofliciel Nev- 
Vork, et l'un des représentants les 
plus autorisés du parti de la Réforme 
chinoise en Amérique, est actuelle- 
ment à Montréal. Il est l'hôte de son 
compatriote Lee Chu. 


chinois, à 


japital paré. 52,0 


Président : F, X, St-Charles 
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Bureau temporaire : 
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REAL ESTATE Co. 
24, rue JASPER, vis-à-vis les bureuux du Gouvernement 
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Fong Chew Sing, au cours d'une | œuvre, pour maintenir jusqu’à 14 der- 


interview qu'ila accordée, à déclaré 
qu’il visitait pour . la première fois 
notre ville qu’il trouve d'ailleurs très 
jolie. 

Le parti de la réforme lui a confié 
la mission spéciale de demander au 
gouvernement de réduire la taxe sur 
l'entrée des Chinois au Canada. 

M. Sing a eu plusieurs cntrevues 
avec des ministres à ce sujet, eb il cs- 
père réussir dans sa mission. La taxe 
actuelle est de $500. 

D'après le distingué Chinois, il y à 
200,000 de ses compatriotes aux 
Etats-Unis et 20,000 au Cana la 

Fong Chew Sing parle également 
bien le Chinois, l'anglais, l'espagnol 
et le portugais. TI étudie le français. 

4 ————— 
Le Canada et la Jamaique 


= 

Au sénat, le bill pourvoyant à l'oc 
lroi d'une somme de %50,000, pour 
les victimes du désastre de la J'amaï- 
que, à été adopté. Sa Seignerie le 
juge Girouard, administrateur de Fex- 


écutif en l'absence de Son 
Jxcellence le gouverneur  géné- 


ral, à présidé à la ratification de quel- 
ques mesures adoptées par les deux 
Chambres, entr'autres, quelques ar- 
ticles de premiére nécessité du bud- 
get. 

Le sénat est ajourné au 12 du cou- 


——" #————— 


nt. 


Aftaires de J'rance 


Nous rem vduisons Ja . pétition ‘pré- 
sentée au gouvernement par les évé- 
ques, au lendemain du conseil secret 
qui fût tenn au château historique de 
la Muette. 

Nous, évêques de France, invaria- 
blement inspirés par le double senti- 
ment de l'amour des âmes et de nos 
devoirs envers là patrie, aprés avoir 
müûremont médité soit sur les événe- 
ments douloureux qui désolent l’üne 
chrétienne de notre pays, soit sur Jos 
enseignements qui out dirigé ces évé- 


nements, et enfin sur tels amende- 
monts législatifs qui.ne les cor- 
rigent pas assez, déclarons ce qui 
suit : 


lo Nous restons inébranlabiement 
fidèles à nos déclarations précéden- 
tes, relatives aux lois et autres disno- 
sitions portécs contre l'Eglise dans 
ces derniers temps, ct nous muainte- 
nous contre ces lois les protestations 
que nous avons faites, en union avec 
le Souverain Pontife. Avec Sa Sa'nte- 
té, nous réclamons pour l'Eglise de 
France le respect de sa hiérarchie, 
l'inviolabilité de ses biens ot sa tiher- 
té ; 

2o Les Liens sacrés dont nous 
avons été spoliés reclamerunb indé- 
finiment leurs légitimes maîtres, que 
personne n'est en droit de remplacer, 
même provisoirement, Sans l'autori- 
sation spéciale du Souverain Ponti- 
fe : 

3o Au sein de lu lutte qui se pour- 
suit ob que, seule, une’honnête répa- 
ration des attentats commis peut 
apaiser, nous voulons tout mettre en 
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INCORRPORÉE EN 1874 
206,000. 


Vice-Président Robt. Bickerdike. 
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Fonds de réserve S1,609,090 
BUREAU CHEF : MONTREAL 


Gérant Général : M, J, A. Prendergast 
C. À. GIROUX, Gcrant a Montreal. 


Succursales dans les principales villes du Canada ! 


mm mms a. mer ne nn 
Einet des lettres de Crédit Circulaires pour les voyageurs, payables dans toutes les parties 

du monde ; ouvre des crédits commerciaux ; achète des traites sur les pays étrangers : vend des 
chèques et fait des paiements télégraphiques sur les principales villes du monde ; prend un soin spé- 
cial des eneaissements qui lui sant confiés, et fait remise promptement au plus bas prix du change. 
Nous attirous l'attention spéciale sur notre Département d'Epargne, où l'on peut ouvrir un 
compte avee nn dallur (81), sur lequel l'intérêt an taux courant est payé aux déposants QUATRE 
FOIS PAR ANNÉE, le ler Mars, Je ler Juin, le Ier Septembre et ler Décembre, Le dépôt peut être 
retiré en partie ou en entier, sur demande, et sans auenhe formalité, 
Nous vous rescrvons toujours l'accueil 10 plus courtois 


Succursale à Edmonton, C.E.BARRY,Gérant 


SHNTTDODE CO ANNE COCO 


nière heure l'exercice du culte pu- 
blic dans nos églises et défendie ces 
lieux sacrés, pour autant qu’il’ dépen- 
dra de nous, contre toute profann- 
tion. 

À cet effct, et à cet effet seulement, 
nous consentirons à faire l’essai d'une 
organisation du culle public, si les 
obscurités de certains textes de ln loi 
de 1907 se dissipent assez pour ne 
pas rendre vains nos oflurts dans ce 
sens. 

4o Un contrat 
entre préfets “ou 
évêques ou curés, de l’autre, ‘“ jourra 
aux termes de la loi, mettre ces der- 
niersen jouissance des édifices eul- 


administratif passé 
maires d’une pat, 


remet aemeneneeene 
S. F. MAYER 
Ayez l'œil sur les bons marchés 
offerts dans tous nos rayons. Voilà 
le temps de vous procnrer des vè- 
tements d'hiver à des prix ridicu- 
lements bas, 


S. F. MAYER 
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Livres a 10 c. ou 3 pour 25c. 


Les premiers temps 


Voyage ea Orient. 
de Rome. 


Lettres à son Fils. 


Le Mérite de Femmes. 
L'Exclavage Africain. 


% Le Virgile Travesti. chets. Le Poète et l'Autocrn- 
È Grandeur et décaden- Lettres, Avis, Entre- te à table, 

H ce de Romains. tiens, Contes Arabes, 

k Alceste. L'Art Poétique. Mémoires Don Joseph 

+ Ta bataille de Pa- Le Roman du Re- Clavico. 

# vie. nard. Histoire de. Laroche. 

A 

+ 


: 


: Contes d'un Grand. Les Vieux Poètes Portraits du temps. 
Fe Pêre, . Français. Épitres Ballades et 
k M, Musurd, Les Rico. Le Cercle. Chansons. 

. Commandes par n poste reçoivent une attention 


tonte spéciale. Vous ponvez commander par lettre en envoyant la 
sonne voulue ct les livres vous parviendront par le retour du 
Courrier, 


EDMONTON MUSIC Co. 
L. G. PICARD, Prop. EDMONTON 
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D, R. Fraser & Co. Limited 


EDTIONTON FriHLLS 


Ave Jasper 


tuels. | 

Au sujeb de ce contrat, la loi n'imi- 
pose à la partie civile qu'une condi- 
tion : la gratuité de jouissance. 

En nous déclarant disposés à faire 
l'essai de conventions de ce genre,: 
nous réclkunons le droit d’y introdui- 
re tuutes non contraires à 
Fordre publie, et destinées à nous 
donner deux sortes de garanties, ri- 
goureuseinent nécessaires : les unes 
concernant la permanence et la sécu- 
rité morale du service religieux dans 
les églises concédées en jouissance ; 
les autres ayant trait à la sauvegarde 
des principes de lt hiérarchie. 

Ces clauses troiveut  formu- 


clauses, 


sc 


lées au modèle de procès-verbal ci-an- 


nexé. 
Blles sonb légales : notre devoir 
strict nous'interdit d'en retran- 


vient 
cher ; ru | 
Do Comme il ne faut pas que l'or- 
ganisation de l'Eglise. de’ France puis- 
se dépendre de l'arbitraire des magie- 
trats, nous, évêques, nous nous étn- 
blissons duns ln solidarité la plus 
complète et déclurons que le contrat 
de jouissance susdit sera accepté par- 
tout ou que nous ne le voulons nulle 
part. 

Ces contrats ne seront valables 
qu'au moment où il sera constaté que 
les clauses exprimées ci-dessus au- 
ront été agréées de Punanimité ds 
parties civiles, représentants d'autu- 
rités municipales ou autres. 

La conscience droite de tout le 
pays appréciera nos conditions: une 
fois de plus, elle verra si, en les for- 
mulant, nous sommes eb nous parais- 
sons préoccupés d'autre chose que de 
l'intérêt des âmes qui nous sont con 
fiées. - | 
François, cardinal RICHARD, 

archevêque de Paris. 
—— 2 

Après une série de délibérations, le 
gouvernement a décidé d'accepter les 
propositions faites par les évêques, 
trop heureux de trouver uu terrain 
d'entente, sur lequel, du moins en ap 
parence, il ne recule pas, 

Il y à donc tout lieu de croire que 
la période aiguë du vcouilit est pas- 
sée, 

Les factions les plus avanedes nu 
parlement, n'ont pas été sutisfaites de 
l'acceptation du gouvernement, mais 
dans la crainte de provoquer une eri- 
se ministérielle, elles ne s'y sont pas 
onposées avec autant de vi ueur que 
l'on aurai pu s’y attendre. 
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Fabricants et Marchands de tous matériaux en épinelte, 
Chüssis, Portes, Lattes, Chaux, Etc. 


La plus grande inportation des bois de la côte du Pacifique, 


Les 


commandes exécutées 
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prompiement, 


Tel. au moulin : SA Tel. 


Le “ Lumberman's Telecode est en usage. 


en ville : 5B 


nee memes) 


Boite Postale 51;; Tel. 321 


CG À, LEDUC 


Courtier &’Immeubles 
Terres à vendre dans toutes les partios du Nord-Ouest. 
ville, Terrains iiniers, ete, ete. ‘ 


Terrains de 


Bureau aveg 


Magraith, Hart & Co. 
AVENUE JASPER 


N, B. J'invite Spécialement ies ctrangers à corresponure : 1 
è donner toutes [es Informations qu'on pourra me demander, l'aurai beaucoup de plaisir 
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Nous désirons annoncer au publie qu'à patir du le Janvier 1907 
le nom de notre maison de commerce sera changé à 


The Sommerville Hardware Co., Ltd. 


Notre capital action à été beaucoup augmenté, la compagnie 
Marshall- Wells de Duluth et Winnipeg ayant acquis des intérêts 
dans noire cie, 

Au premier jnnvier prochain nons occuperons nos nouveaux 
quartiers, 1ère rne, où nous aurons en magasin le stock le plus con- 
sidéruble de Ju ville, 

, Nous désirons vous remercier du patronage accordé dans le pas- 
sé et sollicitons pour l'avenir la même faveur, 

Nous saisissons celte occasion pour souhaicter à tous une bonne 
et heureuse année, 


John Sommerville & Sonsä 
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DOPODETOPODESOPLOCS 2000 DD008ES0C6020 200 
Hallier & Aldridge | W. H. CLARK & Co. 
Fruitiers, Limited 
rar Manufacturiers de 
Boulanéers, CHASSIS, PORTES, MOU 
Confiseurs. LURES. Etc 


, Marchands de 


BOIS de CONSTRUCTION, 
LATTES, BARDEAUX, 
CITAUX, POIL, Etc. 


Manufacture et Bureau: 


Sacs de farine vides, 24 pour $r.00 


Nous payons argent 


comptant pour les 
œufs. 


9me. Rue Ouest, Edmonton 


Boite B. P.74+4 Tel. 546 


EDMONTON FRUIT & PRODUCE Co. 


Marchands de Gros et Agents à commission de 


Fruits de toutes espèces, importés et domestiques, Beurre, Oeuls. 
Fromages, etc, 


Représentants de ln maison ARMOUR & Cu. de Chicago, IN, 
Jambon, Bacon, Saindoux, Viandes salée et séchées, te, 


EDMONTON. Ar. 


6e 
audin & Drake 
.. COURTIERS D'IMMEUBLES 
Téi. 572 


Les énltivateurs qui voudraient disposer de leurs 
icrres feront bien de venir nous voir ou de nous éeri- 
re. Nous avons plusieurs demandes et nous opèrerons 
une vente prompte et satisfaisante, 


Z19 Ave. Jasper 
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LE COUXRIER DE L'OUEST, JEUDI, 21 FEVRIER 1907 
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Roses, Oeillets, MNarcisses. 
DAFFODILS, en grande quantite | 


f” Vous pouvez nous 
| téléphoner vos 
| commandes: HOUS 
| garantissons une 
K_prompte livraison. 


ter R 


FLEURISTE. 


Coin de l'Ave Victoria et la 11e ruc. Voisin de l'Hexital General. 
Telephone 5258. 
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Charcuterie d'Edmonton 
RUE JASPER 


P. HEIMINCK & Co. . 


Agents d’Immeubles 


Lots de ville et terrains agricoles de la 
Compagnie de la Baïe d'Hudson 
Terrains et fermes a vendre dans toutes les 
| localites d’'Alberta. 


Boite Postale 163, 
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Ja police déposés et cémmentée 


le ministro des Travaux Publica 


les membres du Parlement, Le lender 
de l'opposition, luiimême la entière- 
ment approuvée. 

Ja lutte contre ie monopole dr la 
Compagnie Bell est menée avec éner- 
gie par le gouvernement V'Hon. 
Rutherford. Ce dernier entend proté- 
gerle peuple contre les agissements 
de cette compagnie puissante, dont 
la plus elaire des fonetions est d'a- 
masser de gros dividendes et non pns 
comme on serait tenté de le croire, 
de s'occuper des besoins du public, 
bou, tout au plus, à étre pressure, 


de 


Rarement dans les annales parle- 
mentaires on trouve une aussi profon- 
de communauté de sentiments que cel- 
le qui à rénniles membres de In lé- 
gislature sur cette police,d'ailleurs très 
habilement présentée qmr l'hon.  Cu- 
shing. 

Les effets de ln nouvelle loi sont 
J'nne portée incalculuble dans le dé- 
| veloppement de natre province. Le 
“téléphone va être placé. sous peu de 

| temps à ln portée de tous, hommes 
‘dl'affaires, docteurs, artisans, feymiers. 
C'omment apprécier les services que 
rendront au fermier les réseaux té 
léphoniques. Il ne sern plus isolé il 
:se tiendra en relation constante avec 
les marchés, traitera les affaires qui 
n'exigent prs sa présence de chez lui, 
|apportera ses produits après les avoir 
vendus : en cus d'accident au lieu de 
i rester de longues heures sans secours, 
| un coup de téléphone appellera le doc- 
! teur en toute hâte. En on mot le cul- 
| tivateur jouira de tous les. avantages 
| qu'ofirs la vie de ln ferme touten 
avant aussi ceux-qu'offre In.ville. 

Le gouvernement Rutherford tra- 
vailie énergiquement pour dater- notre 
| jenne Province d'une ligishtion “favo. 
rable au progrès rapide, Ce souci cons 
| tint se révêle par les difiérents bills 


présentés au parlement ct plus parti- 


fe ce mouvement 


à a ëte Son exemplé va bientôt. êtée shivi.pat 
Morimvwille. acencilie ave enthousinsme par tous | tout le pays 


a #——— 


Nous résumons le discours de l'ho- 


norable Cushing. 


Le ministre parle d'abord de la 
nationalisation des méfnits de li Com- 


pagnie Bell ét de la pulice que présen- 
te le gouvernement. 


NATION ALISATION 


C'est une très importante question, 
dit l'hon, Ministre et coln a été étu 
chaque membre du 


x 


diée à fond, et 
du gouvernement a vu, à la même lu- 
mière, que l'introduction du principe 
de la nationalisation du réseau télé- 
phonique de cette Vrovinee esb le plus 
important des pas, faits par le gouver- 
nement ct celui qui aura le plus g'nnd 
effet, | 

En donnant son adhésion à ce 
principe, ce - gouveracment se tern 
connaître comme progressif. 

On à beaucoup dit et écrit relati- 
vement à ce que les gouvernements 
devrait fuire vis-à-vis des monopoles, 
et de fa méthode à adopter pour les 
controler. Des exmmissions diverses 
ont été nommées et des enqnêtes mi- 
nutieuses fuites. 

De nombreux discours ont rempli le 
hansard, mais je crois et les membres 
de cette chambre seront d'accord avec 
moi, que jusqu'à présent peu à été fait 
pour apporter un remède. Les mono- 
poles continuent de fleurir et enfon- 
cent davantage leurs cerres dans Îles 
organes vitaux de la nation. 

TLest reconuu que ka majeure par- 
tie des corporations ont .un capital 
nominal trop élevé, Une des raisons 
principales pour. ‘lesquelles les tarifs 
de la Co. Bell sont exccssifs est juste- 
ment le chiftre Jrop fort de son capital 


PER 


nominal. 


En 1880, le gouvernement conscr- 
vateur passa uu'avte que je n'hésite 
pas à qualifier, comme Ja législation 
Ua plus pernicieuse ct la plus inique 
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et LS jun bon bras, on n'est jamais obligé | Rois des lôpées étaient au nombre de 
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DE 


de prendre patience. 
Cependant, le bruit se répandit dans 
tout le pays que le vieux comte allait 


Trois Hommes Rouges 
A ELISA 


ef 
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donner son nom à une toute jeune fem- 
me, belle comme les amours. Tout le 
monde fut étonné, les uns se moquè- 
rent de lui,les autres l'approuvèrent. 

En général, les gens de bien acrueil- 
lirent avemfaveur l'espoir qu'un héri- 
tiev direct pourrait naître à cette vail- 
Jante race de Berthor, qui avait tou- 


No. ? . 

Force leur fub de baiser pavillon. 
Le ch avalier Noir, qui Étuig brave 
comRié'sa lance et plus fort qu'un 
Ture, vonlait se rendre maître du châ- 
teyu par la. violence, mais les deux an- 
yres furent d'un avis opposé. 

Ces choses se passaient an XVlie 
siècle, en je ne sais plus quelle année. 
Le baron Raynier était un homme de 
cour qui avait mangé sa fortune à mul 
faire. Il avait embrassé, après sa ruine 
la fausse doctrine de Jean de Leyde 
pour garder certains semblants de 
religion tout en s'appropriant le bien 
d'autrui. 

Ce temps avait 
presque aussi impudents.que les nü- 


jours défendu au prix de son sang l'é- 
tendard de lu croix contre les infidèles, 
Quand les seigneurs des environs re- 
eurent les lettres d'invitation, ils com- 
mandèrent à la ville de belles robes 


ipour leurs dunes et se pourvurent 


| eux-mêmes de tuniques et de manteaux 
tout battant neufs. 
Il ht ayait point de châtelain si ri- 
che que Berthor à plus de vingé lieues 
fèlu ronde et chactin prévoyait bien 


lue le fêtes du mariage dépasseraient 
1 


l'en. magnificence les épousailles des 1ils 


déjà des coquins 


tres. 


{ : : : | de l'empereur. 
Leé’baron Raynier, lui, préférait la L 


i 
alla jusqu'à Heidelberg, . residence de 


l'électeur palatin, célèbre par son uni- 


& . L'annonce de ces noces splendides 
la rise à la force, * P 


—Patience ! dit-il. Laissons le vieux 
LES , 

fou prendre femme puisque {elle est 

pas 


sn faituisie. À son | versité et pir son tonneau de vin du 
atitaisie, / 
d'héritier, muis si par cas le diahle lui jRhin, qui tient, dit-on, mille barriques 
0 , M œ a € LI % C4 » 4 
en donnait un, il serait tempside pren- 1 de dongogne el par conséquent trais 
dre nog mesures, pour renvoyer l'oeu- cent mille boutvilles, 
vre du démon en enter. 
Quint au margrave Albert, Judas |éludiants qui n'avaient d'autre nom 
de suepnde main, il votaib toujours , ue celu de leur baptême, le premier 
ee , f k à 
Le chevalier Noir haug- | s'appelait Otto, le second Frédéric et 


âge on n'a 


Il y avait alors à l'Université trois 


ävec 18 baron. 
ru les’ épaules + et grondu ‘ entre. ses lie troisième Gaëlz. ils étaient pauvres 
dents. 7 rouvine Joh, mais si beuux, si nobles et 

La patience est la vertu des pol- si braves que leurs eamuarades les a- 
irons. Avec an bon.sabre au boit’ fvaient nommés [iuis des Lpées. Les 


trois, comme chacun sait, dans les éca- 
les d'Allemagne, pour rappeler l'ado- 
ration des mages, et l'Univetsité leur 
devait le castume, consistant en frac 
et chausses de velours nir,avee bottes 
de maroquin écarlate et mantenu de 
velour rouge, : 

Ne voilt-t-il pas que ces trois vail- 
lants garçons, ayant oui parler enmme 
tout le monde des noces de la belle 
Margarèthe avec le vieux comte Bor- 
thor, se mirent en tête d'y assister ! 

. Peut-être qu'ils avaient leurs raisons 
pour cel. 

Ils partirent un matin à pied avec 
trois glaives choisis dans le Magasin 
de l'Honneur, qui est le lieu où les étu- 
diants d'Heïdelberg renferment leurs 
ärmes de combat et cheminèrent vers 
le pays de Fraricfort er. chantant le 
én, chantant le cantique des chevaliers 
de Marienthal. 

C'étaient, en vérité trois nobles créa 
tures et ils se ressemblaient si fort en- 
tre eux que leurs cunurades eux-mé- 


mes ne snvaient pas toujours lesdistin- 


guer l’un de l'autre. 

Ils arrivèrent au château de Berthor 
le jour des fiançailles, mis ils n'entrè- 
rent point dans lachapelle où Margs- 
rèthe, radieuse de jennesse eb de buan- 
té, donnait su bague au vieux-cointe et 
chacun put les voir, agenouillés tous 
les trois en debots de li-graud& porte, 
prier en silence et dévotéruent. 

: L'hôspititlité dé Berthor était large 
ét ne mänquait À personne. Obto, Jré- 
deric et Goütz ne là rechunñèrent poirit. 
{ls puyèrent leur repas frugal dans la 
cubans d'un bfcheran de li forôt, B'a- 


ÿ ne A © us 


(Récemment Richeiieu Stables Com 


Bell, le:pouvoir de construiré, ‘établir, 
maintenir et exploiter des lignes té- 
léphoniques lo long des rues ou che- 


du Canadn sans obtenir une ‘permis- 
sion des autorités contrôlant ces voics 
de communications, 

Ainsi, le gouvernement torÿ à don- 
né la plus extraordinaire charte qui 
ait jamais été donné par aucun gou- 
vernement du monde entier. T’admi- 
uistration conservatrice à donné à ja 
ennpagnie Bell le droit de placer ses 
poteaux aù bon lui semble, 

Parlant des démêlés de la Co. Bell 
avec le gouvernement fédéral, Mr Eu- 
shing conclût : ‘“N'est-il pas temps 
que les habitants de notre contrée di- 
sent à cette Compagnie: * Ta iras jus- 
que là, mais pas plus loin. 

Quand le gouvernement à déeidé 


téléphones, il croyait cb croit encore 
que s’il a une fonction à remplir, c’est 
de protéger le peuple contre de tels 
monopoles. 

11 veut au commencement même de 
sa carrière administrative introduire 
ane législative qui protégera les hu 
bitants de l'Alberta contre les grifles 
de la compagnie Bell, avant que cette 
pris pied dans a 


corporation nait 
Province. 
Les Fermiers ne seront 
plus isoles 

En grande Bretagne et dans les au- 
tres pays d'Europe les téléphones mu 
nicipanx .ont iencontré de grands 
sucers. Je erois que si l’on pouvait 
di e de l'Alberta ce que l’on dit de 
In Suède. “que l'isolement de la ferme 
n'existe plus et'que des. téléphorics à 
da prix raisonnable-sont. à. la portée 
ile Ja société” ‘ péu de chosés pour- 
raient aider aütänt au - développement 
dela Province, -. - L 

Nous désirons faire bénéficier la. 
griculteur de tous les avantages ré- 
sulcant de l'établissement d’un réseau 
téléphonique rural. 


Suite à 1n Sième page 


ins dans n'importe quelle province 


On ne pourrait 


the Manhattan Co, 
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Chicaÿo : First Nûbional Bank. 


s: 


Angihise, Québeer el Ontario, 


Lettres de Credits pour voyageurs, bonnes dans tous les pays, ‘ 
“Baril Money Orders ”' atix prix suivants: 


$5.00 eb moins,...........,....,,., 5cts. 
Audesaus de 6.00 et ne dépnasnnt pus #10, .... Gcts. 
‘s “+ 10.0) ‘‘ “6 “4 8), ....10 cts. 
s4 ‘30. ‘s “ #5 60, ....15 cts. 
Ces mandats sont PAYABLES AU PAIR à n'importe quel 


bureau de Banque incorporée du Canada, 
Départements d’Epargnes. 


qusetintérêt payé aux plus hauts taux courants 


Dépoits re 
et crédité deux fois par an, 


G. R. F. KIRKPATRICK, Gérant 


Ætehtetteeiqetiaqeeeqeeteqepege epfetetoteiqenteqnteqenteotaqus À 


Agence dé Minneapolis: Tirst Nati 
Bank. Agence de St, Paul : Second National Bank, : CB 


Nuctursiles À Manitoba, Al 


U 
Ageïroë de 
berta, Saskatchewan, Üolohlite 


Succursale d’'Edmonton,. 


Merchants Bank of Canada 


BUREAU PRINCIPAL, MONTREAT, 


d'entreprendre la nationalisation des Capital Payé $6,000,000 


H, MONTAGUE ALLEN, Président 


CORRESPONDANTS : : : 
Londres, Ang.: The Royal 


l'ond de Réserve 83,400,000 


JONATHAN Hoposox, Vice-Président 
E. F. HEBDEN, 


Gérant Général 


Bank of Scotland, 


New York, U, S.: The American Exchange National Bank 
Chicago; The Northern Trusts Company 
St. Paul: First National Bank 


SUCCURSALE D'EDMONTON 


Intéèt de 3 p. c. alloué sur les dépots, crédité 2 fois par an, 


Achât et vente de Traites, 
Promptes Collections, 


100 Succursales au Canada 


Emission ae Bons de Banques ‘Bank M. O, 
Transactions d'affaires de Banque.' 
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A.C. FRASER, Gérant, 


LA POPULARITE DE LA 


#-BIERE OCHSNER- 


(BRASSERIE DE STRATHCONA) 
Augmente d’une façon extraordinaire. 


Demandez- 
oo R. OCHSN 


la. 
ER, Propriétaire, | 


BRASSERIE DE STRATHEONA. 


Prenez part à notre concours dès mainte- 


nant. 


pany) 


Près de l'Hotel Richelieu 


genouilièrent pour prier et dormiren 

enveloppés de leurs rouges manteanx 
de. Û 

sous la voûte des sapins séculaires. 


—Seigneur, avait dif une fois le ba- 
ron fteynier à Berthoi entre les flan- 
cailles et le mariage, il est convennble 
que les noces d'un comte tel que vous 
éblouissent la contrée. Richesse oblige 
comme noblesse : vous êtes si riche et 
si noble qu'on attend de vous drs mer- 
veilles. 

—On nura des merveilles avait ré- 
pondn Berthor. Quant je prodiguerais 
d'un coup la moitié de ma fortune, ce 
ne serait pas trop pour célébrer ma 
grande joie, 

—D'autant que la magnificence d'un 


Pere Gueri 

de l’IVrügnerie 
SAUVE 80N PÈRE DE LA FIN DKB IVROGNER. 
ÉCHANTILLON GRATUIT LE PRESCRIPTION 
BANS GOUT ‘’HAMARIA! ARRÉÈTÉ BA PASSION 
DE BOIRE El COMMENCK UNE GUÉRISON 

" COMPLÈTE. 

“Tout espoir d'emné- 
cher mon pére de boire 
semblait perdu, et 


nous en, fresgen. 
à. tions tous 16 des. 


, 


pis où pis, .uno 
amie, m'y roconi- { 
" muendé Jo ‘Éama-” 
riu.” J'ai appris quo 
vous offrlez un éthtn- 
tillon gratuit, et que lo 
renéde étant ani oûf 
ee Re ouvai être administré 
LL SERA Ps Fecrétement, Je bte suis 
, dévidéc à l'essayer ét j'en 
suis bien aïso depuis, Le Lraftement contplet 
aueiélul ai donus l'à complétément guéri 
je.sûié heurouso de dire qu'il ne Bot plus de 
whisky, Quehe bonne idée j'al eu du vous 
gorlret À Qreent nousgsôrmhes tofs hofirénx, 
Mon pére ditans, de bonne volunté, il n'auruit 
jainais pu cesser Ue boire.” . 
vatie €: broctinre contonant 
Paquet £L atis, tous lea détails, témoi- 
gnages et prix, envoyés-dans uno enveloppo 
orhuairecachette, Coyrespondanre confiden 
Liclio, Adressez : THE SAMARIA REMEDY CN, 12 Jor- 
dau Chanther:, ruo Jordan. Toronto, Canada 
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! vieil époux, ajouta méchamment Rey- 
i nier, met un bandeau sur les yeux d’u- 
ne jeune femme. 

Je comte répondit : 

—Ma sainte et belle Magarèthe m'ai- 
tne de tont son cœur et je suis le plus 
heureux seigneur de toute l'Allema- 
gne. 

—Donc, mbn illustre cousin, reprit 
Reynier, il faut un festin comme on 


| 


| n’en à jamais vu, 

— Des dunses. des concerts, des chas- 
ses aux flaumbenaux, des feux d'artifice, 
àjeuta le margrave Albert, 

--Et un splendide currvousel, je sup- 

{ pose ! acheva le chevalier Noir, , 
,4- On aura, répondit Berthur, un reg 
tin comme il ne s'en vil jamais, des 
| danses, des concerts, des chasses aux 
flambeaux,des feux d'artifice, un splen- 
dide tournoi, el bien d'antres choses 


encore. 

—Pour cela, dit tout bas Reynier, il 
Trut de grosses soinmes, 
ë —De très-grosses sommes ! appuyè- 
rent lé m ugravé et le chevalier,: 
ï5 Le bonhomme Berthor voulut ré- 
bondre par ln fière déviée de sa mai- 
fon : “ Qirimpôrte ?” mais les trois 
coquins privent un air piteux 66. de- 
imandèrent, à la fois : 

—-Noble comte, ignorez-vons l'état 
de vos finanves ? 
Je sais, réplique Berthor, qué mon 
revenu suffirait à faire vivre cubl fa- 
milles de gentilahommen, 

— Certes, certes, el bien davantage, 
répliqua Heynier, mais le malheur 
temps; seigneur, kt guerre, ‘ln contn- 


Y 


votre caisse est vide, Tallait-il res- 
treindre l'hospitalité qui est li gloire 
de Berthor? fFallait-il pousser l'ésée 
dans les reins d’infortunés tenanciers 
qui avec Jarines, du 
temps pour puyer leur redevance ? A 
nous trois ici présents, mon illustre 


demandaient, 


parent, nous vous avons épargné la dé- 
pense d'un intendant, mais nous ne 
sommes pas assez habiles pour faire de 
l'or, et ai vous vouliez que votre fête 
soit digne de vous, il faut contracter 
un emprunt, - 

Berthor, stupéfait, voulut voir les li. 
vres de comptes ; on lui apnorta une 
douzuine de registres géants dont la 
vue seule lui donna la migraine, Il en 
ouvrit un au hasard, feuilleta quelques 
pabÿes, et luissa retomber le livre avec 
fatigue en disant : 

—Contractons un emprunt, s'il est 
nécessaire, Avec la fortune que j'ai, ce- 
la ne tire pas à conséquence. 

—Je vais donc mander mon banquier 
Moïse et mon homme, de loi ‘Zicharie 
Mesmor, dit Reynier, ot je ne votis 
romprui pas davantage les lorcilles de 


cette mince affaire, 

Lu belle Margarèthe vivait au imi- 
lièh de ses femmes et n'avait d'autre 
compagnie que le bon chapélain. Elle 
brodait, tant que duait le Jour, une 
tapisserie de soie et d'or qui représen- 
tait Pécnsson'de Berthoi avec ses, Lrois 
cimelorves ct sn hnutaine devise. Quibd 
Ju branie tombait, elle 'accoudait ati 
balcon de pu fenêtre eL ploutetil ui 
vagard de mélâhcolique regret datis les 


hi ; L 
fes lointains obscurs qui sé confondaient 


avec le ciel, 


+ . ! ‘ ! 
gion, 1 farnine.: Votre apulence veste} Un soir, le chnpelain la surprit qui 
toujours le même aur le papier, mais | p L 


leurait, 


Ecurie de Louage 


— Ma fille, lui dit-il, pourquoi versez- 
vous des larmes ? Il ya des douleurs 
coupables. | 

Elle s'agénouilln devant lui. Quand 
elle eut achevé sa confession, le prêtré 
l4 releva et, lui baisa la main avec un 
respect attendri. | 

Monseigneur, dit-il au comte, C8 
soir-là, béni soit votre toit qui abrite 
uno sainte ! Co 


Je long de toutes les routes qui sile 
lonnent la forêt de lhnringe,on vit un 
matin l'élincelante procession des sei- 
gneurs et des chftelainés. I y avait 
des landgraves, les margraves, des 
gaugraves, des rheingraves et des bur- 
gravés. À perle‘du vué c’étaient d'in 
terminables files de dextriers, de pale- 
frois et de haquenées, Le pays d'Alle- 
magne tout entier venait aux noces du 
bon comte Berthor qui avait obtenu 
les dispensos de l'Eglise pour épouser 
Magarèthe, su belle nièce. .. 

Le château, grand comme une ville, 


pouvait contenir mille hôtes mais cont- 
n'avait bâ: 


ES 


me il y en avait dix mille, 6 
ti à lt hâte des constructions nouvel: 
les qui couvraient au nord, au midi, à 
l'est, à l'oncst, les quiire versants de 
In colline, C'étnit vaste comme Dresde 
In royalé, où comiue Prague, le glo- 
ricux joyau des cités germaniques. 
. Dans la vhinpelle,. éelairée par des 
myviades de cierges parfumés, on pui 
cowpter quatre priites souveruius et 
plus de ix-tingb comtes d'érjiye. 
| L'archevoqué: de, Cologrie dofna lu 
bénédiction. Tonl:lè monde semnrqui 
bien. qu'il y avait comme unë fcnineu- 
Qui'n ia brige 7 


À propos de cuisine. 

- A mm) 
Nos lectricés ont certainement sui- 
e grand intérêt l'œuvre intelli- 
que-viennent de fonder en pru- 
e Québec un “groupe de fémmes 
x idées larges et élevées ; œuvre 
lont les débuts pioihetteurs 
sensenteles initintrices de leur entente 
rfi ite du bon féminisme. 

J'ai déjh entreteriu les” lectri ices du 


leur ni 


“Lave 
rente 
since à 


Cours de Ecole méÉnugure, 
tt vaillance, la. douce: éndrgie de 
 tondatricos, aussi elles apprendront 
ace plaisir que l'œuvre fonctionne ct 
donue déjà des résultats appréciables. 
Notre @fkANGoISE, conte spiritucllc- 
dans un de ses derniers jour 
maux. une lecen dg-saienee culinaire à 
laquelle lle assistée: Je ne peux ré- 
sister au-plaish de. citer ce passage, 
qui prouve: combien.cst, réellement in- 
génieux Ch pratiane l'enseignement 
douné &V bee av 
“ L'eau qui a servi à la cuisson 
des pommes de terr e, “étant deve- 
nue Hoûrriskante à caüsè des subs- 
tances féculenÉes'qu’elle contient, 
composera ln base d’une soupe ex- 
llente, Vous n'aurez qu'à 4 a- 
jouter une ou deux cuillerées de 
farine, un morceau de beurre et 


ment, 


des épices au goût. 
n Un léger frémissement secoue 
l'auditoire féminin. + 
“Comment !'un potager avec 
dle,l'eau de pommes ‘de terie bouil- 
lies ! se FÉpebre t-on ls unes les 
LEGS, L € 

” Lxidens nent, personne n'en 
peut croire ses. orcilles. 

® Certainement, ré-uftirme Ja 
jeune. voix: qui donne” a leçon, 
nf eulentént, Peau dés - “pommes 
de terre, mais celle de tous les 
autres légumes aussi bien : choux, 
choux- His, navets, etc. et vous 
aurez avec cela” une soupe aussi | 
appétissante qu'économique. 

" Economique : je le crois bien, 
un approuve hâutémént, cb les 
crayons sûr le papier, vont grand 
train ponrinoter, ce très:-humble 
fait de l'art eulinaire.” 

Et, voilà comment à l'Ucole Ména-! 
cire onarrivere à-résoudre-le problé- | 


récom- | 


| de fatigue et de froid. 


ne posé par Harpagon à son euisinicr : 
fire bonne, chère avec peu d'argent. | 

Eu passin LE FRANCOISE, déeroche | 
quelques traits aug antagonistes de! 
l'idée de l'École et, sans le suvoir,vient 
au secours de la chroniqueuse de POu- 
est, en déclarant que notre cuisine à 
besoin de 5 s'améliorer. 

Vous me demahcé un. mot d'expli- 
calion, Bonne FXNtoise ? Ma chère 


amie on m'a fait presqu un crime pour 


avoir 056 en dire ja moitié, et, cn” 
fuit 


four 


te nous, je crois néme | 
ÿ 
que le penser GE tion 


n'avoir 
écrire. 

Vous avez raison, tant pis pour les 
enservitriees. | ce 

“Nos pèrés étions aussi leurs 

terres avec dés” ins uments avutoires 
très rudimentuires, Faudra-{ il de nos | 
jours, refuser les ihtentions modernes | 
sos le prétexte" que ‘ecux qui nous ont! 
dévancés ne gen servaient pas?” 

Grâce à Dieu, notre province est; 
excessivement, progressive ct il faut | 
espérer que dans un temps peu éloigné 
notre cahinle sera dotée, elle aussi, 
lun de ces Vienfaisant étublissement, 
atiquel on pourrait même annexer un 
tous spégig] pour celles que deur vo-! 
cation où Jp ur dostinte appellent à Ja 
sine viu, do, Ja impagne. . 

I v à là une idée à: ceuser ct’sur 
quelle nous surierag 


Recelte® de ré 


DENISE 


lon em sors . 


, DTA 


p renez (l 
les, lnvz. Les, 
ñ 

Unehes" 
\ 


CPR et un St 
$ pouues de terre, peler- 


de | réptsseur du 


re 
4 th oestes 


doigt à pu pr Ës 
Mettez une" Es 


RSS th, 

me de. ra aisse dans 
poële, sur” feu vif, et aussitôt la 

graisse fondue, mettez y vos pommes 

de ler ss quel " dqan vissolée 

Coin ner à 8e lurnie n “relireé-ler do 


la ri ". nie 
tur si mfleu Je$ du | üné aubro | 


f | 
gare (ès liés Lutte... ‘Ausëito la peau 
roule, Obez de fribure; égouttez 


ot 
% Satpondrez dé sel cb poivre et 


sey , 
\ez inmédiatement ; “ar 


tnbent, pre elles 


rC- 
émptemout. . 


où 
qu'on les met dans la seconde 
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Ballade du Voyageur. ul 
He LE 
gr ' £ : 
k ‘ js 
Le chemin serpente coupant lu neige blanche, PEL 
Ê Tu le suis & cheval, ponseant lo Pédutan 7 Dr onilu 
Des chevarx paquetés. Tu frappes « l4 hanche a fertile 
Le dernier de la bande avec nn long baton, cn vif the: 
J'ietème de son rang, il sail prendre revanche : | 
En yalopant, yupant la tête exe quelques bonds, ; . 


LE 


A trarers bois, comnte la trenibe on Pavalanche 


Bouseulant en passent ses frères furibonds, | | ‘ 


La neige entassée fuit se vourber la anche 

Qu'en passant tu froles de l'épaule vu du front. ft 
Elle te verse alors. dans le vol on la manche 
Le frisson de glace de su bloneheur qui fond. 


Lei le nature est bien loin d'être franche : 


Sous un aspect charmant, 1 est souvent sans fond: 


Le ruissenun, Le marais où notre suif s'étanche, 
, . F » 
D'arbres coupés, alors à te juut juire un pont : 


Halte, pied à terre, vite saisis le manche UT 


De ta petile hache : 


Uhe souche, une grosse épineite qui penche 
Couchée par le vent sur le chemin, de: front. 7 


‘14 pmt TS 


büche, coupe ce trone, 


On à presque toujours quelque chose qui flanche 


Les sangles où les noeuds des cordes se défont'; 
C'est le paquetage que verse et se démanche ;. "+ 
La bise vous gèle les doigts qui le refont, 


ENVOI 


Marche, pas de répit, ni fête, ni dimanche ! 


Que tn sois tn manant, an grand, riche où sans oidé, 
Îl te faut possèder de corur fort du Comanche 


Pour parcourir ainsi plaines et bois profonds. 


White Wood, 1906 


LC 


Cette ballade a été composée, pendant un voyage à cheval d'une durée de 
huit jours, par un froid de -50, L'auteur perdit sous lui, trois chevaux morts 


friture, il ne faut pas en mettre -trop| 


à la fois : elles se nuiraient les unes 
aux autres, 
——— 


BETTERAVES 


Lavez-les, faites cuire au four ou à 
l'euu. Celles cuites au four sont préfé- 
rables ; elles sont plus sucrées et par- 
fumées: T1 faut les mettre au four 
pas trop chaud et il leur'faut bien 
quand elles sont grosses. six à sept 
heures de cuisson pour les apprêter, 
une fuis cuites, soit au four ou à l’eau, 
pelez-les, cupez-les par ronds de Fé- 
paisseur d'une lame le couteau. 
Mittez dans une casserole gros comme 
un œufs de beurre, faites-le blondir, 
mettez-y deüx oignons coupés en rou- 
clles minces ; lorsque les oignons au- 
ront pris une belle couleur 
mettez les betteraves ct plein un ver- 
re de lait ; liez avec une demi-cuilleréc 
de farine, assaisonnez de sel eb poi- 
vre, laissez mijoter dix minutes ct 
servez. 


marron, 


dc 
FANTAISIE 


. =) 

Les mauvais chemins sont les che- 
mins du diable. 

Non pas, comme ou serait tenté de 
le penser, tout d'abord, parce que 
“c'est le diable “ pour y passer cb plus 
eneure pour eu sortir indemne, mais 
bien, paree que les mauvais chemins 
ménent tout droit, les gens en enfer. 

Ne souriez pas ct gurdez-vous de 
hausser les épaules, cr, s'il est bien 
vrai que, jumais peut-être, ous n'avez 
songé à envisager la question des muu- 
vais chemins au'point de vuc de leur 
influence sur votre salut, il n'en est 


pas moins rigoureusement exact d'aftir- 


mer que les mauvais chemins seront 
cause, pour beaucoup, d'éternels 
grots, non seulement dans cette vie, 


ré- 


muis aussi dans l'autre vic. 

La vaisou en esb simple : 
vais chemins sent utie oceision perpé- 
tuelle de jurons ët de jurements. 

Le pire esb que, si jamuis une excu- 
so à pu paiaitre plausible et valable 
pour inogentcr un juvon, ces bien 
assurément celle qu'offre l'état de nus 


les mau- 


routes. 

Les mauvais ehemins sônt uno pro- 
vocation constante au juron : les plus 
vertueux succombent à celte insidieu- 
se tentation. 

Si le diablo consentait à hôus luis- 
ser feuilleter les pages de sou grand 
livre à l'arlielo des qurôns on eonula- 
turait, c'est notre conviction, que plus 
de la moitié des jurous, qui so profe- 
rent dans notre province sout cxpobu- 
lés en cours de route sur les mauvais 


ichemins, 


Améliorer nos chemins, c’est trnvail 
ler à notre salut. 


Du Soluil. 


nn éme qe en Se dé nes 
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TREIZE ANS! 


Le PAsse-l'EemPs vient d'entrer dans 
sa treizième année d'existence, À ceux 
de uos lecteurs qui ne connaissent pas 
cétte jolie revue musicale, nous dirons 
que LE Passe-TEMPS donne à chaque 
nnméro 12 pages de musique inédite, 


12 pre de chroniques, poésies, non-} 


velles, feuilleton et que le prix de la- 
bonnement {avec une prime égale aux 
deux tiers de’ l'abonnement) est de 
1.50 par an ; un numéro, üc, Adresse :| 


Passu-Trars, Montréal. 
4 
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ALBUM UNIVERSEL 


NXiLIe année No, 19016 février 1007 
mens | 


Sommaire 


Hors texte : Le Canada pittoresque ; 
Nos gravures d'actualité. 
A nos lcteurs, La Direction. 
Un nouveau trust, L d'Ornann. 
Echos de par tout, P, d'Ésmorin. 


Nouvelle : Capitunasse, P. d'1, 
Nouvelle: Jennne la folle, 
ueille, 
Nouvelle : Confession d'un jeune abhé, 
Nouvelle : Souvenir d'Alsace, de Cine 
vaut, ° 


Réminiscences, Mme Anna Ltuhinson, 
l'Ouest Canadien, 
Les grands musicions 
£a cuisine du Madume. 
Variétés, poésies, ete, 
feuilletons : Le chien d'or : Robinso'! 

Crusoé, : : 
Musique : : Chant: Déclaration, J. Mas- 

senet : Poême : La chanson de Loui- 

selle, PF, Binet: Béatrice c6 Bené- 
dict, {sicitienpe) ‘Hector Berlioz. 

Et qui done l'avait dit, que F Abu 
Univewrsel ee mourrail ? Lvulumment, 
c'était pour rive, eur cette revue popu 
lnive et rovadienne par exvellenne, üi- 
mé de tous, continue d'arriver pence: 
luellement chez ses milliers eb milliers 
de lecteurs. Et c'est tant mieux, car sa 
serait une honte ponr le Cnnadn que 
de laisser dispuitre ane si bonne pus 
blication, Tres intéressant le numéro 
de PAtbum Universel du 18 février, 
nous le recommendons chaleureuse: 
ment à nos amis, \ 


. pote 
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Lots dans Groat Estate de 5300. en montant. 
Lots près de l’ave. Jasper sur les rues 15ne et 


Views LOts, 53, 000. Sites d'affaires de $1 15,000. 
Nous avons des lots sur l’ave, Jasper à 55,000, 


ont acheté cet espace. 


le site. 


1Gme $1,500. 


Nous invitons la correspondance, 


PERTE 2 


DE BOMS ACHATS A FAÎRE : 


Lots dans Parkdale de $210. à $325. chacun 
Lots dans King Powell de $275, à 


77 n 
ESS 


PCT DS LEE DE PA AS ETUIS EEE 


LÉMITED 


L Ft 


SEE TEEN 


ns 
€ 


5 


à #900. d'après 


MERE TS 


HRERSIENS 


de 


$2090. 


ut 


ax LES 


ments 


la subdivision 
culateurs 


50 x 50 pieds 


Le résultat de deux 


la 


jour 


plus populaire chez les spé- 


Voyez la position de DELTON. 


s de vente les lots de 


Usines 


du 


Grand Tronc 


ets 


tres. faciles. 


Pacifique 


Id 


Chemin de fer du Grand Tronc Pacifique 


seulement chez 


Grave 
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Publié par “ La Compagnie de publication du Courrier de l'Ourst” 
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PAYABLE INVARIARLEMENT D'AVANCE 
Toute demande pour changement d'adresse doit être accompagnée de la somme de cinq cents. 


Toutes communications et icttres doivent être adressés : 
LE COURRIER DE L'OUEST, Boite 25, Edmonton, Alta, 


Jeudi, 21 Février 1907 


De la Direction 
———— "#4 — ——— 


La polémique, relavive à la question ! polémique ne détournera pas ÀL Larue 
des Chevaliers de Colomb est ciose. | de la voice vraiment patriotique dans 

À l'occasion de ectt2 polémique: : laquelle il est entré, et que plusieurs 
nous sommes heureux de pouvoir of-! fois encore, il fera bénéficier nos lec- 
frir nos félicitations à notre bon ami:teurs de son expérience, de son érudi- 
et compatriote Mr $. Larue, qui s’est! tion et des connaissances du pays que 
révélé, correspondant distingué. !ses longues années de séjour daus 1A]- 


Nous espérons que la cloture de li: berta lui ont donné. 
Î 


i 
‘ 
Î 


LE COURRIER DE 21 L'OUEST FEVRIER 1907 


L 
Letire Parlementaire 
memes) 

Tout dernièrement il s'ost passé à 
Ottawa un petit incident politique as- 
scz insignifiant en lui-même, mais au- 
quel les journaux du pays ont donné 
une plus grande importance qu'il mé- 


Ce rapport paraîtra prochainement, 
mais tout indique que cette industrie 
continue à faire de grands progrès, 
Ainsi, bien qu'onne connaisse pas 
encore les chiffres exacts de ln pro- 
duction de 1906, on sait que celle de 
1905 a dépassé la production de 1904 
do 300,000 barils. 

Ontario tiont toujours la tête dans 
cette production ; mais, depuis brois 
ans, il est fait dans le reste du pays 
des recherches constantes, auxquelles BUREAU : Edifice Norywvood 
la prime del 12 cents par gallon ARGENT À prêter et à placer, fonds 
sur le pétrole brut, entrée en vigucur|.. "privés et de compagnies, 
le 8 juin 1904, à imprimé une activité « 


L, DuBust, M, A. À. Dunuc, B. A 
OMER ST GERMAIN. 


DUBUG & DUBUC 
AVOCATS et NOTAIRES 
Avocnts, Solliciteurs, Avoués, Notui- 
ves, ole., pour les provinces d'Al 
berta, Suskatchewan, Manito- 

Du et Québec, 


ritait. 

La presse conservatrice a, suivant 
son habitude profité de cette petite 
scène de famille dans.le parti libéral, 
pour chercher malicieusemont à dis- 
créditer notre chef distingué, ir Wil 
feid Tnurier. APS 

Une délégation des électeurs” du 
comté de Montmagny est venue à’.Ot- 
tawa, placer les réclamations, du : com- 
té devant le premier ministre. .: 

Sir Wilfrid, comme toujours a reçu 
les délégués avec une grande complai- 
ce et leur a promis que justico leur se- 
rait rendue aussitôt que possible. 

M. Armand Lavergne, député 


considérable. | 

En Nouvelle-Ecosse, la région du. 
Lac Aïnslce, C. B. est exploitée de- 
puis 1905 avec profit et des travaux 
cousidérables s’exécutent en un en- 
droit nommé Cheverie, (Comté de 
Hants) où les forages ont déjà at- 
toint plus de 1,000 pieds. 

Le Nouveau Brunswick 


Wilfrid Gariépy, Hector L. Landry. 
GARIEPY & LANDRY 


AvocaTs, NOTAIRES, ETC. 
Solliciteurs pour 


TRADERS BANK OF CANADA. 
BUREAUX : 155 Ave Jasper, Est. 


de 
possède à 


Cartes Professionnelles Maintenant prèts 


NORTHERN HARDWARE Col 


Boite de Poste 543, Téléphone 287 


n 


SUR oo 


MPANY. 


à l’ancien poste de J. Sommerville & Sons, en face de la Northern, Ennk, 


Nous avons un stock complet de quincaillerie, ustensiles en gravit, en 


ferblane, poëles, ranues, peintures, huiles e6 vitres, Nos prix sont les plus bus, 


Nous garantissons une livraison immédiate ; donnez-nous un essai. 


TELEPHONE 5330, 


WILSON, DEWAR & MKINNON 


Employez la farine 


Le] Di 


La meilleure de l'Ouest 


Si vous m'avez pas essayé la farine, “ CAPITOT ? ; 
ne la condumnez pas : fuites-en un cssnio Aidez une 
industrie locale ! Chaque sue de farine # CAPTITOL 
est garantie. 


Aux Gultivateurs 


Une lacune cornbiée 


Moutmagny, aide de camp de M, Bou- 


Memramcook, des puits de pétrole ré- 


rassa, ayant jugé à propos de combat- 


mais dont le 


hf 


Monsieur le Rédacteur. 

Je suis avec beaucoup d'intérêt l'in. 
telligente campagne que vous menez 
pour attirer un plus giond nomhre 
de nos compatriotes dun- ls Nord- 
Ouest. 

Vous fuites ne oeuvre 
premier chef, qui vous attirera ln ?1e- 


counaissaticé de tous. Les “old ti-: 


mers * dont vous affermirez la  situa- 
tion, les nouveaux venus à l'avenir 
desquels vous aurez eonbribné si puis- 
sammont. ‘- ‘ 

Votre article, “ Pourquui désespé- 
rer ” était en tout point remarquable, 
l'écho qu'il à trouvé dans l'Est a plus 
fait pour déterminer nos jeunes à mon- 


ter vers le Nord-Ouest que 160 confé- | 


r'ences. 
J'ai lu avec non moins de plaisir, 
“les déracinés.” Encore unc fois tou- 
tes mes félicitations pour votre docu- 
mentation précise et pour votre con- 
clusion. Cependant il y a je pense 
une lacune que j'ai à cœur de combler. 
Votre attention parait s'étre sur- 
tout portée sur les centres canadiens 
de la Nouvelle Angleterre. Vous avez 
néglivé de parler des centres établis 
dans l'Ouest Américain. 
À mon avis, et je parle cn toute 
connaissance de cause, c’est dans l’Ou- 
est que nous devons agir immédiate- 
ment. Un agent actif pent dès ce 
printemps nous gratifier de 150 famil- 
les aisées et peut-être davantage. 
Voici les raisons qui me font pen- 
ser cela : | 


5; 


utile au 


Su un homestoul user du droit 


| de pr ugtion, est--dire avoir 
! 


| 


| 


| 


} 


| 


une demi section de terre pres- 
que pour FO 


Les entante:Sunt nombreux et 


. que le pËe du fa mère, une tu- 
© mille peut de ve fait asquérir, 
° rien que pat la valeur des terres 
une véritable for tune. 
Connaissant l'Ouest Américain, 
ils n'ont aucune idée arrêtée 
contre le Nord-Ouest Canadien 
qu'ils savent étre cent fois supé- 


4. 


rieur, 
Ils sont parfaitement au courant 
de ce qui se passe chez nous, car 
ils ont de nombreux amis et pa- 
rents déjà établis duns l’Alber- 
ta, faut-il vous rappeler que les 
paroisses de Beaumont, Morin- 
ville, ete, comptent un gran 
rambre de Canado-Amérivains. 
ls voient les Américains venir 
toujours plus rombreux dans le 
+ Nord-Ouest et ils savent bien 
qu'un Yankee ne va qu'où il y à 
de l'argeut à gagner. 

Comme vous le voyez ces raisons 
sont solides ct plaident en faveur d’u- 
ne action immédiate dans les centres 
Canadiens de l'Oucst Américain. Bien 
entendu cela n’empèche nullement 
une campagne dans l'Est américain, 
car je crois qu’elle sera aussi très fruc- 
tueuse. Cest beaucoup de travail, 
mais tous les Canadiens se doivent à 


G° 


lo Les Canado-Américains de l'Ou- cette besowne. Jls trouveront d’ailleurs 


est sont adonaës à la culture. 

2 Ts peuvent vendre leurs terres 
à de bons prix et peuvent avec 
cet argent s'établir parfaitement 


l'appui du gouvernement. 
Crovez-moi, Monsieur le Rédacteur, 
Votre tout dévoué lecteur et ami, 
MARC. 


Dans Îla rus 
a —— 


: Voici le beau temps revenu, le so-| 
‘leil darde scs rayons sur notre ville et | 


gulièrement exploités ; 
rendement est modique ; cependant, 
il existe Anns cette province des sour- 
ces possibles de pétrole qui ne parais- 
sent pas recevoir toute l'attention 
qu'elles méritent. Dans le comté d'Al. 
bert, il ya des schistes bitumineux 
ou olifères, dont on pourrait extraire 
lhuile par distillation, Bien exploités, 
ces gisements pourraient fournir un 
revenu considérable, C6 genre d'ex- 
ploitation se fait avec profit en Tvos- 
se, 

Dans la province de Quétec, Gaspé 
est toujours le lieu se fônt Îles 
iccherches. Depuis dix ans, plus de 
cinquante forages ont été exécutés : 
un d'eux « déjà atteint 43,700 picds 
de profondeur mais les résultats, jus- 
qu'à présent, ne donnent pas grande 


tro la politique du gouvernement Lau- 
rier, dans les dernières luttes électora- 
les, et à la chambre des communes, le 
parti libéral n'a pas eru devoir plus 
longtomps reconnaitre ce jeune politi- 
cien cvmme un de ses adhérents. 

Les whips du parti se sont cru dans 
l'obligntion au cummencement de là 
présente session, de fuire comprendre 
au jeune député de Montmagny que 
sa présence, dans Îles conseils du parti 
libéral n'était plus requise. 

Les électeurs du comté de Montma- 
goy, qui avaient élu Mr Lavergne 
pour appuyer sans restriction la politi- 
que du gouvernement Laurier ont von- 
lu se rendre compte par eux-mêmes de 
la position qu'occupe aujourd'hui leur 
député, dans le parti-libéral. 

Je suis presque convaincu que v'é 
tait là le motif principal de la délégn. 
tion du comté à Ottawa. 

M. Armand Lavergne a accompa- 
gné ses électeurs chez le Premier Mi- 
nistre, où il a continué à arborer ses 


où 


satisfaction. 

Ontario est le grand centre de pro? 
duction de pétrole canadien, Les 
puits se trouvent  dansla péninsule 
sud-ouest comprise entre les lacs Hu 
ron eb Erié. Ce district appelé dis- 
&rict Petrolia est en exploitation do- 
puis 1862. Depuis lors, différentes 
localités pétrolifères ont été mises au 
jour, comme Bothwell, Leamingtion, 
Dutton, Thamesville, Whcatly, Till 
bury ct d’autres comprises presque 
toutes dans les, comtés de Tambton, | 
de Kent et de l'Essex. 

La découverte la plus notable dans 
l'ouest d'Onturio est ceile du gisement 
du township d'East T'ilbury où une 
nappe a été atteinte aux environs de 
Marlin et dontie de riches promesses. 
Des forages se'’sont faits dans l'ile 
Manitoulin en 1906 ; cinq compagnies 
y sont intéressées, inais il n’y à pas 
éncore de prodétion, | 

Daus l’ouest du Canada, au Mani- 
toba, des travaux de recherches con- 
sidérables sc sohb exécutés aux en- 
draits où la surface donnait des indi- 
cations, particulitrement à Manitou 
ct Neepawa, sur l’embranchement de 
Minnedosa du ©. P. R. 


couleurs indèpendautes. 

A la demande des délégués du com- 
té de Montmagny, le Fremier Minis- 
tre, chef du parti libéral à admis que 
Mr Lavergne s'était déclaré, député 
indépendant eë que par conséquent le 
député de Montmagny n'était plus un 
député ministériel. 

Mr Lavergne à bien le droit d'agir 
comme ik l'entend. ’ ù 

C'est à ses électeurs de juger de sa 
conduite. 

Si Mr Lavergne croit que ses élec- 
teurs, qui l'ont envoyé à la chambre 
des communes pour appuyer le gouver- 
nement Laurier, approuvent' sa cou- 
duite actuelle, il 4 le droit de conser- 
ver leur mandat. 

D'un autre côté si Mr Laveigne n'a 
pas l'approbation de ses électeurs et je 
crois qu'il serait justifiable de leur 
donner l’occasion de se prononcer sur 
ve point, il devrait Jeur remettre son 
mandat. 


si le public ne devait pas eu souffrir. A tout évènement, j'ai de fortes 


Lu glace existe, on ne s’en apper- 
© ' PP dufcomté de Montmagny, ont absolu- 


raisons pour croire que les électeurs 


Dans la Saskatchewan et PAïberta 
des opérations do forages profonds se 


NOEL, NOËL & CORMAUX, 
AVOCATS, NOTAIRES, Lrc. 
EDMONTON, Alta, DAWSON, YF, 
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* MeDOUGALL, Coin des rues Jaspor et McDougall 


EE. B. Enwarps, K,C, 
Louis Mabont, BR A. BH CL 


EDWARDS & MADORE 
AVOCATS ct NOTAIRES. 
Membres du Barreau des provinces de 
Québec, {intario, Alberta et Saskatchewan, 
Edmonton : Editice Norwood, | 
UMonnville: Edifice Gouin. J 
Téléphone : 553, 
Adr. Télégr, : * Edwards-Edmonton, 


BECK, EMERY, NEWELL & BOLTON 
AVOUATS NOTAIRES, Etc, 


ND. BECK, K.C. Administrateur public 
k,C, Emery, 


C. F..Newell, & S. E, Boiton 


Bureaux: rue McDougall 


AVOCAT, NOTAIRE, ETC. 
Récemment du burcau de 
GARIEPY & MACKIE 
Procureur de li 
DOMINION FIRE INSURANCE CO. 
Bureau: Bloc Moleod, 135, Ave. Jesaer | 


{en haut du magasin Perkins) 
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ROBERTSON & DICKSON 
AVOCATS, NOTAIRES, etc, 
Edmonton et l'ort Saskatchewan. 


—+— 
Bureau d'Edmonion, 
EDIFICE McLEOD, RUE JASPER. 
amener mme 
Dr R. B. WELLS 
Elève des Haritaux de Londres, Nei- 
York et Chico 
Spécialité pour Les maladies des yeux, 
des oreilles, du nez et de ln gorge. 
Bureau : Edifice Norwood 
Heures de consultations : 10 2.m, à ! pm. 
2 pm à 5 pm, 7 pem, à Bpm. 
Examen des yeux. pour choix de lu- 
nettes. 


Dr de L. Harwocd 
MÉDÉCIN CHIRURGIEN. 


A. C. de L. Harwood 
CHIRURGIEN 
Bureau : 224, Ave. Jasper. Tel, 498 
ésidence : 12e Rue, No. 518 “ 153 


DENTISTE 


Avant de vendre votre blé ailleurs, venez nous voir. 


le chinook non moins aimable, promc- goit que top, et ce fait nous prouve 
ne son haleine ardente dans nos 1ues. | qu'il y a dans nos règlements muni- 
Sous l'action combinée de ces deux | cipaux, ane lacune regrettable, 
éléments, la neige fond, disparait et| Le nettoyage des trottoirs, lorsqu'il 
fait place à la boue. Cependant avec! ; à de Ja neige ou de la glace, de- 
la nuit la fraîcheur revient et l'eau lyrait être assumé par la municipali- 
qui courait sur les trottoirs se change té au mons ‘dans les grandes artè- 


an 


en une épaisse couche de glace. Ce 
sônt là des phénomène. naturels que 
nous devons bien subir, même lors- 
qu'ils nous réservent de graves couse- 


res. 
Rien ne prévoit ce c18 À Edmonton, 


| ceprn-ant duns Ps plupart des villes 


; pour ne pas 


dire tout-s, l'entrerien 


font en plusicurs endroits, surtout 
ment confiance dans Sir Wilfrid Lau- I eu , ‘ 
dans cette derñière province. T1 ÿ a se se 


rier ct son gouvernement cb qu'ils se 
réservent de prouver, aussitôt que l’oc- 
casion leur en sera donnée, qu'ils en 
ont assez d'un député prétendu Na. 
tionaliste. : 

Aujourd'hui à la chambre des com: 


actuellement plus de quinze perfora- 
teurs occupés à des recherches entre 
la frontière internationale et le cours 
inférieur de l'Athabasea { en particu- 
lier, À Pincher Creck, Calgary et 
Medecine Hat, ,au sud ; et au nord, Bureau : FHleïminck Block, Tel, 174 


Dr A. BLAIS, 
MEDECIN eb UHIRURGIEN 


Ancien Interne de l'{lopital Péan, 
Paris 


Th 
munes, Mr Armand Lavergne a voulu. 
répéter lu petile comédie que son chef 
M. Henri Bourassa à offert à ses col- 


aux environs de Fort MeMurraÿ, sur 
la rivière Athabasca à 300 milles an 
nord d'Edmonton. T1 n'y à aucun 


Résidence: 6me Rue Ouest près de la 
rue Main, Tel, 181 
CoxsuLraTiox ; De 11 à 12 4m, 
Et de 2 à 5 p.m. 


quences. des rues et parconsequent des trottoirs 
Pour éviter la glissade ct peut-être | est à la charges da'service de la voi- 

la fracture de plusieurs tilias, les con-; rie, - 

tribuables d'Edmonton s'étaient ini | ‘Er puisque nous parlons “ voirie,” 

en devoir de caxser la glace qui ren-! nus en prolituns pour-signaier l'état 

dait les trottuirs inabordables, à coun | de malprupreté repoussante de plu 

de pics, de pelles,: voire même de ha-|ai:urs cours, en atrière des maisons 


lègues, au début de la session. 


’ , . [doute que les étendues de sables bitu- 
Le jeune député a voulu prouver à 


: ; , 
. | mineux qu'on rencontre dans ces ré- 
ses collègues qu'il était resté libéral et| . 1 Dr R. 
. _, : ,..,, | giuns, dénotent une accumulation sou- DENTISTE 
vraiment libéral, mais que les ministé- : me A EN TISTR 
terraine d'huile dont la venue à la ; 
édmonton 


riels avaient déserté les principes du 
libéralisme canadien. 
Il a même eu l’uundace de condam- 


surface créera, un ;our où l’autre, une 
industrie florissante, . 
En Colombie britannique, dêux 


Bureau au-dessus du magasin de J, }, Mills 


ches, 

Notre aimable 
.timent a 
vail. ° ‘ 

“ Vous brisez le ciment. a-t-il- dit, 


. . } 
Maire 
vous allez immédiatement  cesner on | 


pour le interdit ve tra- 


je vous ferai payer les blocs abimés, 
soit $5 ou $10 pur bloc, Si vous vou- 
lez ne pas-avoir de glace sur vos trot- 
loirs, enlevez ia neige tous.les jours 
duänd elle tonbe,” 
“En aparté il a dû ajouter : “ que 
50 citoyens se bilessent en tombant, 
ce n'est pas mon affaire ; mais qu'un 
bloc de ciment soit gâté, uh non! 
par exemple ! j'interviens.” : 

Sans doute, M. Gricsbach est un 
farouche gardien de notre vilic, mais 
nous aimerions le voir prendre 
attitude plus approprié à la circons- 
tance, qu'il protège les trottoirs très 
bien, nous n'y voyons aucun incouvé- 
nient, et tout serait pour le mieux 


une 
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uer la noble direction que Sir Wilfrid 
donne à son parti. 

Mon opinion est que le jeune dépu- 
té à commis une nouvelle gaffe, et le 
souvernement à été bien sage en igno- 
rant les remarques mal venues qu'il .« 
adressées à la chambre des ccr ymynes, 


d'habitations, cendres ‘et détritus de 
toutes natures y sont accumulés. 

* Le dégel en à fait se dégager des 
odeurs très incommodantes, 

. Nous signalons aussi le trop grand 
nombre de lieux d'aisance qui malgré 
les arrébés, pris à ce sujet ne sont pas 


encore muuis des tineéttes règlemen- + ot 
Rires: NOTRE COMBUSTIBLE 

Nous nous faisons un devoir de 1: ete? 
signaler ces infractionsaux règlements TT | 
d'hygiène en vigueur, dans l'espoir | L'industrie du petrole canadien en 1906 
que les autorités y. mettront ordre. à, ‘ É 


Notre ville est coquette et jolie, 
nous l& voulons propre. 


En 


La Commission Géologique s'est oc- 
cupée spécialement en 1906 de lin- 
dustrie de l'huile minérale au Canadu 
eb a chargé ses ingénieurs de faire un 
rapport complet des exploitations 
existantes, dans l'intérêt particulière. 
m'ub du publie auquel s'adressent les 


Le ciel gris qui nous surplombe 
depuis deux jours, et le peu de neige 
qui est tombé, n’infirment pas l'article 
ci-dessus ; bien au contraire, car lu 


compagnies ont travaillé en 1906 
dans le sud est de la Kootanie, mais 


les travaux ne sont pas nssez avancés 
pour qu'on puisse encore se pronon- 
cer. Quelques forages exécutés dans 
le district de Cariboo donnent de bel- 
les promesses. | ‘ 

En somme, il se fait un travail sys 
tématique consciencieux dans presque 


toutes les provinces du Canada, à la: 


Boiïi!c Postale 632 
+ 


Om:r St-Germain 
AVOCAT & NOPAIRE 
Burcau dans Pdifice CLKRISTA LE 


Ave. Jasper Edmonton, 


.., MADAME MEADOWS 


Spec'aliste pour la vue 


recherche de gisements de pétrole, il 129. AVENUE JASPER 


est à espérer que le succès couronne- 
ra ces Cfforts. On ne poub pas sup- 


poser que toutes ces entreprises réuÿ} 


siront, que tous les espoirs se  réali- 
seront, mais quand bien méme nn 
petit nombre réussiruient, l'avantage 
qui en découlera compensera bien des 
déceptions, 


Ces GERS — AC mate mur! 


G. LALONDE 


Le tailleur 


lanceurs d’affaires 


glace qui fcndait vers midi, les jours 
précédents reste maintenant en per- 
manence, 


et qui doit être : —$— 
622 Première Rue, 


Téléphone : 452 


mis en garde contre les aventures hu: 
sardées, 


EDMONTON 
Heures d'oflice : 9 à 6 rs; 
1:53 disoir de 7 9 hes. 


AVIS —— 


Loi des licences 


.. Province d'Alberta. 
ee 


Une application a été faite par Daniel Me- 
Donald pour que lu licence accordée à Wiéried 
Fortin pour l'hôtel St-mile, hitué sure quart 
Sr. + ce, 25, tp 41, rangs 23, a l'ouest du quubrié- 
ine méridien, Iul soit transféré, 

Si uno rénnion du Ruroutu des Commiséniron 
de licences ott nécessaire pour considérer cette 
application, elle aura Hen à fdmonton, mercro- 
di lo 20 de murs, 1907, & 3 héureg p.m, 


Daté & Eämonton $, H, WOODS, 
te18 février, 1f07, Député, Procureur Général 


Sautie- 


Vous payons les meilieurs prir, 


The Alberta Milling Co. Lid. 


EDMONTON 


Fel. 574 


UT AS 
CRÉES 
Synopsis des règlements con- 

cernant les Homesteads du 
. Nord-Ouest Canadien. 


ms 
"Tour E scetion paire des Lorres fédérales dans 

les provipees du Manitoba où du Nord. 
Ouest. sauf 8 et fi, non réservée, peut-être ins 
cnite par toute pessonne qui est l'unique chef 
d'une famille ot toute horume âge de plus de 18 
ans, pour l'étendue d'un quart de rection de 160 
acres, plus où moins, 

L'inscription peut être faite en personne nu 
buronu loent des terres pour le district duns le- 
quel {a terre est situèc, : 

Le homestendor est, obligé do remplir les con- 
ditions requises d'après l'un des systèmes ci- 
dessous : 

(1) Une résidence de six mois au moins et la 
culture de la terre chaque année, pendant trois 
ans . 

(2 St ie pére (ou In mére sile père est décécé) 
du homesteader réside sur une ferme dans le 
voisinage de ln terre inscrite, ln condition de 
re<idence sern remplie sila personne demeure 
avec Je pére où linère, 

{3 Si le colon tient fou et lieu sur lu terte pos- 
sédée par lui dans le voiginagé de son homes- 
tend, li condition de résidence sera remplie par 
le frat de sa résidence sur la dite terre. 

Unavis de six mois pur écrit devra être don- 
dé au Commissaire des terres fédérales à Otta 
wa, de l'intention de demander une patente. 


W. W. CORY, 
Sous-ministre de l'Intérieur 


N. B.--La publication non autorisée de cette 
utinonce ne SCT pas PAyÉC. , 8, O5, 


(0000000000000000000,000 

REAL ESTATE € 

ue ge - 

M. O0. GOUIN, de Morinville, : 
le plaisir d'annoncer à ses amis 
et au public généralement, qu'il 
vient d'ouvrir un bureau de 

SH REAL ESTATE ” 

et d'assurance, à Morinville, 

JL invite tous ceux qui ont des 
) terres à vendre ou à louer, à s'a- 
? dresser à lui, 
O0. GOUIN Ô 


MORINVILLE G 
0000000000000000000000 
CPE LNTIRRE ER AAA ATEN E LENEU EUCMNUSE EAN EN EME RETENUS 
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102029010182, 


Vins et Liqueurs 
EN GROS 


Agent de ... 
Calgary Brewing 
& Malting Co. 


Offre Spécial 
pour cette semaine 


Une Montre WALTHAM dans un 
boitier en argent, 


SG. SO 
A.BRUCE POWLEY 


BIJOUTIER 


Inspecteur des chronvmèétres pour le C.N.R. 


À VENDRE 


5 lots de 50 x 150 pieds situé à St. 
Albert, au sud de la rivitre, juste au 
haut de la côte et faisant face au villu 
£e, 

Prix K200. Conditions 4 complant 
la balance en 6 ct 12 mois, 

S'adresser à 
Boile B. 
Courier pK L'Oursr, 

2 mr, 7-2-07. 


Tiroir Postal! 3 


Regardez votre. 
MONTRE 


sielle ne marche pas absolument à 
votre goût, apporteznous la tout de 
suitre. Sile pouls de votre montre 
ne bat pas exactement GO fois a la 
minute, Ü y a quelque chose qui va 
mal ; nous sommes les médecins pour 
ces indispositions. 


Aucune partie de notro comm-ree 
ne reçoit autant d'attention que notre 
département de réparation, et nous 


garantissons satisfaction complète. 


Jackson Bros 
(Raymer) 


Coin des rues Queen's et Jasper, 


EDMONTON 


Hotel Astoria 


Lucien Boudreau, prop. 
Liqueurs’'et cigares de premier. ch 


St ALBERT, Alta, 


LAROSE & BELL 

Commerçants de chevaux, 
ont toujours plusicurs bons 
chevaux à vendre. 

. Une visite est sollicitée. 


cs 


Viennent d'arriver 


Les Marchandises suivantes : 
Truite du Lac Supé- 
rieur 
Morue de l'Atlantique 
Petite morue de Fin- 
nan 
Harrengs:de 


Yarmouth 


Etc, Etc. 


The Gallagher 
«8) Hull, M.& P.Co 
Limited. = 


Telephone 6 
Essayez nos Jambons et ‘* Bacon ” 


Queen’s Avenue 
Voisin du Great West implement Block 
Vis-a-vis le marché. 
ht 
Réparation de Harnais, etc. 
TTLA VAT GARANTI 


C. N. R,Store 
LEVESQUE, &. SANDERS 
Propriétaires, 
Magnsin de détnil de: FRUITS du 
toutes surtes'ot dos moileures 


CONFISERTES 


ON DEMANDE nn jeune homme! mapne et: Cigarek, une spécialité 


comme appren(ti-bypographe, ï 
S'udressor au Burcuu d'Administra- 
tion, 


Trois portes à l'est.du Qu'rns 
"Hotel . 
ae « | 
3 pou 


IMPORTANCE DES EXPOSI. 
<TIONS. DE GRAINES DE 
SEMENCE 
" mme 

Le gouvernement provincial, cons- 
ent de ln valeur de’ ces exposi- 
tions, les cncourago eb so fait 
régulièrement représetiter par un dé- 
légué compétent. [seit fort à dési- 
rer que les eultivateurs apprécient en- 
evre “duvantigo l'importance do ces 
concours qui favorisent le progrès et 


l'avancoment do l'agriculture dans 


< 


Jour coméé. 

Quelé sônt 164 avantagos h retirer d'u- 
ne exposition de graines pur un ceulti- 
vateur sérieux, désireux d'améliorer 
ses révoltes ni vertu du dicton bien 
connu, “ bonnes semences, bonnes ré- 
coltes ? 

IL y brouverà d'abord une collcetion 
{qui devrait toujours être complète) 
des différentes sortes 66 variétés de 
graiucs cultivées dañs son comté. Ce- 
la le metbrn à même de se rendre 
compte des variétés qui sont avanta- 
gouses par leur qualité, par leur rende- 
mentéct par lèur ‘adaptätion aux dif- 
férentes qualités de sol. Les exposants 
qui, sonb présents à ces expositions 
donnent les renseignements qui so rup- 
portent à leurs exhibits. 

Lu outre, lé cultivateur se mettra, 
an courant des prix du marché, il 

SR EUR NRRR 
pourrd fuire défchats- dos ventes cb 
des échanges de grains de semence. 

Il pourrw voir les résultats surpre- 
nants obtenus par la sélection et les 
soins donnés aix ‘bonnes variétés, et 
pourra $Q convaingre de linutilité du 
renouvellemeüt'des semences chaque 
année. 7 

11 ser guidé par les conseils de ses 
confrères qui-obtiennent. des prix, eb 
des experts de semences, juges à ces 
expositions, ct qui se font un plaisir 
de donner tous les renseignements 
qu'un leur demande. 

Lex expositions de semences ont dé- 
jè rendu de grands services ct il n'est 
pas doutaix qu’elles continuént à en 
rendre, mais il faut.que leur organisa- 
tion s'améliore sur quelques points 
pour augmenter leur utilité. TL fuu- 
drait. qu'elles deviennent de véritables 
narchés-expositions, eb non plus seule- 
mel pour un comté mais pour chaque 
paruisse; de fâçon"à"ce que les culliva- 
teurs puissent.emporter toute la grai- 


ne qu'ils ont & vendre au lieu d'en'em- 


porter un échantillon, Zn cffet, il est 
souvent brès Gifficile de transporter à 
une jongve distance, pour une oxposi- 
tion de comté, plusieurs sacs de grai- 
nes, Suivant les règlements actuels des 
expositions de semence, les exhibits 
doivent représenter en qualité totale 
de lu semence offerte en vente par Îles 
exposants : ecttu règle est d'autant 
mieux observée que l’exhibit est plus 
considérablo pour chaque variété. 


Ce qui réhausse encore la valeur des 


expositions, ce sont les conférences et 
les démonstrations pratiques qui sont 
données l'après-midi et le oir sue des 
sujets appropriés. Les organisateurs, 
reconnaissant la grande utilité de cet- 
te partio éducatrice, ont résolu d'y 
vouer plus d'abtention à l'avenir. Les 
conférences porteront surtout sur es 
sujets suivants : connaissance des grai- 
nes de semences ; comparuison des sc- 
mences de diverses qualités et de di- 
versos provenances ; identification dos 
graines de mauvaises herbes ; connuis- 
sance du sol ; les qualités physiques 
du sol ; la valeur de l'égouttement ct 
du drainage ; la valeur de l'humus et 
ls moyens de l'augmenter et de le 
conserver dans le sol ; la culture eb la 
sélection des céréales, choix des meil- 
leures variétés, nettoyage, ele Ces 
conférences seront illusirécs par des 
échantillons intéressants de plantes, 
de graines ct de sol que les conféren- 
cicrs emporteront et distribueront aux 
cultivateurs, ou porteront des 


échantillons que les cultivateurs se fe- 


sur 


ront un devoir d'apporter eux-mêmes. 

Les discussions doivent être nourries 
ef chaque sujet doit être traité à fond. 
Ainsi organisés, ces concours seraient 
nou seulement une source d'instruc- 
tion mais ils faciliteraient les tiansac- 
tions commerciales entre cultivateurs : 
achats et ventes de graines de semen- 
ces, ctc. 

Ainsi transformées, les expnsitions 
de graines doivent devenir populaires, 
etilest à espérer que les organisa- 
teurs qui travaillent dans l'intérét de 
l'agriculture n'auront plus à se plain- 
dre du manque de participants. Les 
jcunes gens surtout do'vent être cn- 
courazés à y prendre part ct à profiter 


des occasions qui leur sont offertes de 


5 
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s’instruire. 
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Petites Notes 
msonenns | 


Dans cette page nos lecteurs trou- 
veront une annonce sur Jaquelle nous 
abtirons volontiers leur attentions: 

Dans cette annonce pn offre dés: sc- 
mences et des bouturcs, DIE 

Fest à peu près inutile, d'inbister 
sur le soin avez lequel les eultivateurs 
soucieux de leurs inté ‘êts, | doivent 
choisir les semences dé pommes de ter 
re. Cependant nous leur ferons remar- 
quer qu'on leur offre des variétés noit- 
velles, très hâtives ct cexpérimentées 
sérieusement avant d'être livrées au 
commerce. 
Les boutures d'arbres  fruiticrs, 
viennent du Manitobn où cos arbres 
poussent très bien ct donnent des pro- 
fits sérieux. 

Les eultivateurs devraient avoir 
dans leur jardin potager une ou deux 
rangées de gadeliers cb ils pourraient 
aussi expérimenter les pommiers of- 
fcrts cb moyennant quelques cents ap- 
porter au gouvernement qui fait des 
expériences aussi, Pappui de l'initiative 
privée. 

#5 

11 y & encore un trop grand nombre 
de cultivateurs qui ne sont pas assez 
difficiles sur le choix de leurs grains 
ct graines de semence ; ils se donnent 


cependant beaucoup de mal pour pré- 


lorsque 
semailles, 


parer leurs terres, mais 
tout est prêt pour Îles 
ils n'ont à confier au sul qu’une graine 
de qualité douteuse, mal triée ct ne 
pouvant donner qu'une mauvaise ré” 
colte. 


Seules les bonnes graines peuvent 


promettre une récolte paynnte. 

Avant de conclure l'achat de vos 
grains et graines de semence, faites-en 
essayer des échantillons au Départe- 
‘ment de l'Agriculture à Ottawa. Cet 
essai est gratuit, 


Es 


Faisons maintenant tous les travaux 


reste de l'hiver, afin de pouvoir, une 


qui peuvent être exécutés pendant lei me 


fois le printemps arrivé, consacrer tout | 
notre temps aux travaux si importants | 
de cette époque. Les harnais ont-ils! 


été réparés ? Lo bois" pour la cuisine 
est-il prêt ? Les instruments d'agrieul- 
turc sont-ils en bon ordre ? | 

C'est pendant les loisirs de l'hiver! 
que nous devons dresser nos plans de} 
campagne ; il faut tout prévoir et tout 
préparer, en vuc de la prochaine sai- 
son de production. 

Ho 

Les statistiques oficielles :de i Was: 
hington révèlent que la poule améti- 
caine rapporto à nos voisins des “ cen- 
faines de millons de dollars.” ‘ 

Pourquoi la poule canadienne n’en 
furait-celle pas autant ? 

Daus une seule saison, Pune de nos 
places d’eau à importé, des Ttnts- 
Unis, des œufs pour plusieurs milliers 
de piastres que nous pourrions avoir ct 
qui sont sorties de chez nous pour n’y 
plus revenir. 

En vérité, pour peu que les exem- 
ples de ec genre.se multiplient, il y 
aura de quoi faire réfléchir séricuse- 
ment sur notre laisser-aller en agrieul- 
ture et plus particulièrement en avi- 
culture. 


+ 


LE CHOU DE CHINE | 


mu 
Pé-tsai 


Voici une espéce de légume que plu-'{ 


sieurs de nos cultivateurs voudront 
avoir cette année dans leur jardin po- 


tager. Depuis très longtemps il s'en'f 
. # « ! 4 
consomme en Chine de prodigieuses | 


quantités et, dans l'ouvrage si curivcux, 


qui porte d'ailleurs le titre bien justi-|} 


fié de “Potager d'un curieux,” de MAT. 


Paillieux eb Bois (de Paris), on trouve. | 


une note, extraite de la “ Revuc hor- 
ticole ” de 1838, qui donne les rensei- 
gnements les plus détaillés sur la cul- 
ture du Pé-tsaï en Chine. J’auteur| 
vante les qualités et la croissance ra- 
pide de cette plante, qui grossit à vue 
d'œil jusqu'à peser 10 à 12 livres ct| 
même 18 à 20. Il rapporte, d'apris| 
lcs récits des missionnaires, les soins | 
que les Chinois donnent à sa culture 
aux environs de Ngau-Sun, notam- 
nt, région qui'a le privilège de four- 
nir de Pé-tsaï Ia table impériale. 


Le Pé-tsaï est un excellent légume 


qui se cultive de la même manière et 
Lavec les mêmes soins que les choux. Sa 


culture est donc très facile cb nous en 
avons vu, dans le jardin potager does 
RR. PP. Franciscains à Québec, des 
exemplaires superbes, 

"Le Pétsai, dont le nom signifie 
blanc légume ” est le “ Brassica chi- 
nensis LL? C'est une plante’ annuclle, 
qui pout êbre comparée À une grosse 
laitue romaine, dont les feuilles présen. 
de larges côtes. Le cœur, bien pommé, 


lesb blanc, très tendre et peu être man- 


lgé en salade ou cuit, Les feuilles ex- 


térieures sc consomment cuites, à la 
sauce blanche où préparées au jus de 


viande. 


Sa saveur, nullement comparable à! d'en faire venir par la poste. 
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celle de nos choux communs, est très! ff Tlie Canada ife Investment 


finc et rappelle celles de l'asperge, du 
cardon, de la poirée à cardes, du céle- 
ri plein eb du navet mélangées. 

Enfin, le Pé-tsaï est de digestion 
facile. On peut donc dire qu'il sera 
très recherché le jour où nos cultiva- 
teurs pourront l’apporter en quantit 
suffisante sur nos marchés. 

Voilà donc nos ressources culinaires 


augmentées d’un lérume nouveau. Le|Bureau du Shérif 
Le] Le] 


Pé-tsaï arrive à point pour varier Îles 
menus cb faciliter le retour vers une 
alimentation moins carnéc que celle à 
laquelle nous nous laissons trop facile- 
ment entraîner, L'abus de la viande, 
l'éalbuminisme ? fâcheux an point de 
vuc de l'hygiène comme au point de 
vue de la dépense, esb devenu inquié- 
tant. Il faut revenir à une alimenta.- 
tion dans laquelle les végétaux auront 
une plus large place. 

Tlse peut que nos principaux mar- 
chands graîniers puissent fournir cette 
année de la graine de Pé-tsui, mais en 
ous cas, il est très facile, en s’adres- 
sant à la maison Vilmorin à Paris, 


plants. 


vantes de pommes de terre : 
BOVEE, 


Pornmiers 
Prunicrs 
Muriers 


au climat, 


Le Printemps 
C'est L'EPOQUE des SEMIS et des PLANTATIONS 


a ———— 


C'est le temps de vous procurer de la bonne semence et des bons 
Voici le printemps qui arrive. 

CULTIVATEURS, si vous voulez avoir de groskes récoltes de pre- 
mière quulité, donnez de suite votre commande pour les variétés sui- 


COUNTRY GENTLEMAN, NORTH STAR, 

SIR WALTER RALEIGH, SIR JOHN LEEVWELLYN, 

UP-LO-DATE, WHITE MAMMOTIF. 

Ces variétés nouvelles et perfectionnées sont HATIVES, TRES 
PRODUCTIVES, à l'épreuve dela POURRITURE, de belle COULEUR 
de bonne GROSSEUR, de bonne SAVEUR. 

ELLES ONT REMPORTE LES PREMIERS PRIX, 


C’est ie temps de vous en agencer 
En vous adressant au Courrier de l'Ouest ou à 
M. F.-X. BOILEAU, Edmonton, 736 rue Namayo. 


Nous pouvons aussi vous procurer les variétés les 
plus rustiquesd’arbres à fruits ou d'ornementation, 


Notre choix a été fuit pour convenir au climat de 
l'Alberta Central et de l'Alberta Nord, 


La culture des fruits peut se faire avec avanta- 
ge dans la province d'Aiberta, Le point impor- 
tant, c'est le choix des espèces qui conviennent 


Framboisiers 
Groseilliers 
Gadelliers 


+ ‘ 


geuses. 


"PRESIDENT 
Hon. Senateur P. Roy 


‘ 


‘Placement de Capitaux. La Société Jasper's Limited se 
charge du placement de fonds particuliers, sur {crmes 

et propriétés de ville, sur HYPOTHEQUES, IM- 
Fe MEUBLES rapportaut un taux d'intérêt de 8 à 10 p.c. 
ne pouvant sobtenir ailleurs. 

Prets. La Société Jasper Limited se charge de négociations 
de prèts sur fermes, aux conditions les plus avauta- 


Débentures. La Société Jasper’s Limited se charge d'achat 
de débentures rapportant de 44 à 


.WAdresse Télégraphique : ‘ JAS PERS ” 
Codes : ‘ SLATER * et ‘“ OMNIBUS " 


> p.c. 


, DIRECTEURS 
Leon Bureau, J. Ê. Laurencelle 


émises, par los 


Adressez toutés communications à : Dei 


AÉRDRTS 
RSS 


villes, villages, pour aquedues, travaux publics, com- 
missions scolaires. 
Placements remunératifs. La Jasper”s Limited se charge 
d'achat et vente d'IMMEUBLES, PROPRIETES, de 
FERMES, location de maisons, collection de loyers. 
Assurances. Là Société Jasper's Limited s'occupe d'Assu- 
rance, Vie, Accidents, Fou, représentant lassurance 
 MANUFACTURERS LIFE, une des plus fortes assu- 
_rances canadienne :; L'assurance TRAVELLERS AC- 
CTDENT, ainsi que diflérentes compagnies ‘anglaises 


+ 


1 
» ka 


fs 


Administration. 
d'administrer et clore les successions 
voir À toutes affaires confiées à ses soins. 

Informations. La Société Jasper’s Limited se fait uno spé- 
cialité de fournir des renscignements à toutes person- 
nes désirant venir s'établir dans l'Alberta, on qui pour- 
raient y avoir des intérêts, et leur donner des informa- 
tions précises sur tout sujet les intéressants. 


DIRECTEUR GERANT 
DeBlois Thibaudeau 
D'ASSURANCES SUR LE FEU. 


La Société dJaspors Limited so ch?rgo 
racantes, où de 


lois Thibaudeau, 


Directeur Gérant. 


erFia 


Department” 


—+— 
Argent à Prêter 


Sur fermes en exploitation aux taux 
d'intérêt courants, 


r Hypothèques et débentures d'écoles 


achetées. 


W. S. ROBERTSON 
EDMONTON 


Richelieu Hotel 


J, N, Pomerleau, Prop 
me 

81.50 et #2.00 
#7.00 


Pension : 


Pension à la semaine : 


RO 8 
PRIX MODERES. 


LIMITED. 
R. U. STONE, Gérant, 


mt 


per 


à Entrepreneurs de pompes funebres 
M 546 Îe rue,vis-a-vis l'Alberta Colledge 
TELEPHONE 261 


Qi 
el 
É 


SERVICE D'AMBULANCE. 


LS AS ete defe  n LI M  PES ON ÊS 


: 
" 
; 


ie 


. 
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Moffat, McCoppen 
& Bull Co, Ltd. 


ent 


e %. 
ee 


$ ua 
} Entrepreneurs de " 
x POMPES FUNEBRES es 
+ 136 Rue Rice  * 
€ À l’ouest du bureau de Poste ‘Ÿ 
ss EDMONTON. 


open elelquisE 


GEO. H. GRAYDON, 


Pharmacien. 


rent 


Prescriptions, Médecines Brevétées,elc 


Brosses, articles de toilettes ; 


Kodars et Cameras, Plaques Pho- 
tographiques, cte., ebc. 


Jasper Ave, Bloc Sandison. 


GEO. H. GRAYDON. 


k 


TH E CANADIAN BANK 
OF COMMERCE 


Capital Payé, $10,000,000. Fi Fond de réserve, $5, 606,000. 


BUREAU CHEF TORONTO 


BE. YALRE DR — Gérant Général, ALEX. LALRD — Asst Gérant | Général 


Et à 


SUCCURSALES DANS TOUT LE CANADA ET AUX ETATS UNIS, 
|: AFFAIRES PAR LA POSTE 


el 
ht poste avec n'importe quelle succur 


F 
Les affaires peuvent être faites par 


sale de, la Banque. On pent ouvrir un compte, faire des dépôts et mtirer dei 
argen' parl a poste. Une attention particulière eslappor tée à ces transactions 


Succursalc de Vonda, Sask., J. C. Kennedy, Gérant. 
Succursale d'Edmonton, Alla. T. M. Turnbutl, Gérant. 


es nan nhes 


Chas. Hall 


Le , Lne C'ontienrios ot Pareteri 
© a toujours un assortiment complet d'Epiceries, Contisories Papeterie 


Coin des rues Septième et Jasper: 


Canadian Northern Resta urant 
Le meilleur repas à 29€. 


RUE MecDOUGALEL, entre le Bureau de Poste cb le 
Archie Harrington, prop. 


magasin Gariépy & Lessard 


L'Appetit vient en... 


jetant un simple coup d'œil sur no 
menus. Ajoutez à cela un bon apér 
tif, un'hon ‘cocktail. ” comme nous 
savons les faire, et vous êtes tout prêt 
à engiontir les mets succulenis que 
DOUS Se VOns. 
Nous ne négligrons rien. 
On peut se réserver une salle privée E 
en téléphonant à Ir 


Z- 
À 
S 


ALBERTA CAFE \ : F 7 SE 
Edmonton £ | el 


TT meme SAC CS CSC CCC EC CCE 
200 000010002010) ns - 


mr Jasper, 


+" 


BPOOCOODES 
Couchettes en rer 
RO 


Matelas Élastiques 


Nous venon- de recevoir la 
! charge de deux chars de ces 
! Marchandises : et nous pou- 
j von vous vendre uu beau 
\ Lit, vec ressort et mautelus, 
: pour 


h 9.50 


Couchettes pour 


B4.00 


u montant, 
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L'Encadrage et la Bourrure recevront une prompte attention, 


PAST SRE ER ER ON 


CAMPBELL FURNMITURE Co. : 


EDIFICE EMPIRE 
TELEPHONE 118 & : 
DRocARoo nono oeee (0000000000006000 0061000) 


Western Canada Land Co. 
500,000 acres à vendre dans les districts de Stoney Plain, Rivière Pembina : 
uw.  ‘. Moviurille, Vervmillon et Saskatchewan. 
S'adresser à Geo.T.Bragg, AGENT LOCAL, Eox 56 EDMONTFON, Alta. 
nement 


Edmonton Express & Transfer Company. 


Transport de malles et bagages, ete. effectué pronptement. 


Beaver Lake, 


Diinénasement de pianvs et meubles, Charrovages, Hansariges, 
#7 Nous r’employons que des homes d'expérience, Æ3 


1244, Rue MecDougzst. ei. 110 


HE + 


Abonnez vos amis at COURRIER 
DE L'OUEST, c'est un beau cadeau 
de Paques. 


| 
| 
| 
| 
| 
| 


| fait Y'étonnément de tous ‘ceuk qui 
\connaissent la dute récente de 54 Fo 


j'ile etant donné les 
| vesse grandissants, fournis par Fim- 


: À . 
| GR Faits 
VONDA 

ment 

Un Eden dans l'Ouest Canadien. 

: r Di ÿ 3° {f 

I est un centre de l’'Oücst’Unna- 
dien dont la prestisi use, :' proise Ca) 


dation : c'est “ Vonda, * situé sur le 
| pércours de ln voie du Canad'en-N ordf 
à mi-chemin environ entre Winnipey 


{et Edmonton. Les premières sections 


de terrains de Vonda ont été mises 
en vente en 1905 et depuis lors, habi- 
tations, magasins, et sources commer- 
cinles de toutes sortes n’ont cessé de 
surgir comme par enchantement. Sa 
population n'est encore que de 230 
âmes, mais enjfnce des perspectives 
pleines de promesses, qui lä-bas, s 
vrent sur l'avenir, on s’apprète déjà 


S ’ou- 


là ériger en municipalité de ville ce 


qui, hier encore, formnit à peine le 
berceau d’un simple village. 

Dans le seul cours de l'année 
vient de s'écouler Vonda à doublé sa 
population et la prospérité générale 
dé ses affaires l'élève au niveau d'In- 
cian Hend, de Rosthern et autres en 
droits dunt la date de fondation est 
beaucoup plus ancienne. 

Avec ses trois élévateurs à 
un nombre considérable de convois 
affectés aux fins du transport, et Fa. 
vautage de la situation? particulière 
qu'elle occupe, Vonda offre an com- 
merce les plus grandes facilités. 
fertilité du district l'environnant con- 
tribue aussi à expliquer les développe- 
ments rapides de ce village vieux de 
deux ans, et qu'on nommera ville de- 
nain. ‘ 

La quantité de/srains récoltés cette 
année dans le district de Vonda sc 
chiffre dans les quelques 150,000 mi- 
noës. | 

Ces résultats ‘indiquent assez 


qui 


orabs 
‘ L 


La 


l'es- 


;poir eb la cantiunce qu’entretiennent 


nos compatriotes de là-bas, car Von- 
da est un centre en grande partie ca- 
nedien-français, dans l'avenir de jeut 
appoints sans 


migration étrangère. Pour donner une 
idée de l'énorme quantité de blé que 
cette cuntrée est susceptible de pro- 
: duive, il suflit de rappeler que douze 
machines à battre actionnées par la 
‘vapeur, ct cinq autres mues par des 
chevaux, ont fonctionné sans cesse 
l'automne dernier, et sont encore 
cu activité, à l'heure qu'il est. 11 ves- 
: te encore au nord et au sud de Vonda 
{d'immenses étendués de-terres ara- 
: bles qui ne demandent que leftort 
de l’homme pour accroître davantage 
| a production des grains. 


j . . 
. Outre l'excellence de sasituation re- 


| lativement au commerce, Vonda pos- 
:scde encore l'avantage d’être cnvi- 
{ronné de lacs supérbes qui sont pour 
[les habitants du district une source 
!saus cesse: renouvelée de plaisirs et 
d’amusements, soit que l'an s’adonne 
à la pêche où à Ja chasse aussi abon- 


d ntes l'une que l'autre. 


On y rencontre quantité de canards 


et os sauvages, cte. Parmi ces lacs 


.0n remarque particulièrement le lac 


Bulfer situé à 1 mille et demi 
von au nord de la ville, 


envi- 
et le Jac 


{MeAtay, renommé por la transpa- 
; rence de ses eaux cb la mugnificence 
!: des paysages qui l'entourent, 


| 
Î 


Au nombre des principaux hommes 


PT 2e ie Le ne nee ce ete eee eee cond 


Au sujet de Cadeauxde Noel 


esse 

La Me at-elle dus misères quo ! 

tidiennes avec le vicux poële qui rum- 
plit lu maison de fumég, et 

euil mal les aliments ? Dites. à 

nous le : nous vous vendrons un, 


ie 


LE COURRIER DE L'OUEST, JEUDI, 


; Saint- Maurice : 
ze Lde Wolseler, on à | élevé” une chapelle 


Divers L 


mes manentee LE © 


d'afluires de Vonda se trouvent MW. 
M, Grant, M L. À. dont ou parle 
comme futur candidat libéral du 


MTL, Dufour, propriétaire du nou- 
Vel hôtel Alexandra, l'un des hôtels 
de. qui soient entre 
Wibnipeg et Edmonton. L'hôtel 
Alexandra est construit absolument à 
Ÿ moderne ct renferme tout le con- 
fort que peuvent demander Îles voya. 
geurs les plus exigeants, 
d'an Bank of Commerce a lvbas une 
succnrsile, et elle y fait des äffaires 
rémunératrices, On y roncontre un 
médecin et un avocat, canadiens-fran- 
çais.  J'agent des terres esb aussi 
de nationalité eanadienne-française, 
de même que le boucher ct le forge- 
ran. 

AE ya aussi une chambre de com- 
merce dont les olliciers sont : MM. 
Wm, M. Grant, À. E Wright, F, B 
O’Neil, J.C. Kennedy, Geo. Mefntosh, 
D. Ereisen, président : J.H. 


les, mieux aménagés 


Curie, 
secrétaire : 


et F.X: Dufour. 


Ÿ . | 
Les homesteacds sont offerts gratui-: 
tement et ceux-là qui ambitionnent: 


d'aller faire fortune dans l'Ouest, 


trouveront sans cflorts l'Eden qu'ils, 


cherëhent, dans la ville et le district 
de Vondla. 
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MONTMARTRE, — Sask. Mariage— 
Le 1! courant a été célébré la céré- 
monie du mariage de Mr Adolphe 
Bieton ct de Melle Louise Caron, fille 
du populaire maitre de poste de Mu- 
trie, à 12 milles au sud de Montmar- 
tre. C'est le Rev.-P. «\. Therriault, 
curé de Montmartre qui à célébré ce 
mariage, | 

De nombreux aquis. gné tenu À as- 
sister à cette union et à féliciter les 
jeunes époux qui sont en tous points 
divers de la sympathié générale. 

| : En 

La temperature — Ja température 
s'est boaucuup amélivrée depuis quel- 
ques jours. Malgré le manque de chur- 

{ bus, les fermiers n'ont,pas trop  souf- 
fert du froid dans notre district, 1 v 
a eu assez de bois pour tous les besoins 

La bloquade— Les ‘élevateurs sont 
toujours bloqués eb’les frmiérs ne 
peuvent pas obtenir'Ué”wayons pour 
expédier leur blé. Cela paralyse un 
peu le commerce. 

Les fermiers qui 
sur la liguc projetée du 
Brandon à 
: bisfaits si cétte ligne s'ouvrait à l'ex- 

| ploitation pour l'automne 1907. 

Il est bien reconnu qu'il n'y a plus 
assez de lignes de chemins de fer pour 
faire face à l'énorme trafic qu'il ya 
en automne el es hiver, Tla des mil- 
lions de ininots de expé- 
dicr. h 

Vite, que Îles capitalistes cansérui- 
sent des cheinins de fer, les fermiers 
se char gent de faire pousser le blé. 


io IL. SIMONIN. 
He # 


se trouvent 
°C. N. À. de 
Régina séraient très su- 


grain à 


‘7 


SASKATONH, SASK. Les catholiques 
dans l'Ouest — De nouvelles paroisses 
catholiques sont rapidement crées 
| dans lu proviuce du la Saskatchewan, 
À Willow Banch, le père Lemieux a 
terminé l'église Saint-Fynace ; à Ce- 
doun, on termine la construction d’u- 
ue église catliotique pour les Polanuis : 
les catholiques allemands ot français 
construisent une église à Sedley Sta- 
tion, sur la division d’Arcola et de Ré- 
gina. Un Père hénédictin allemand’ a 
construit un monastère à Muonsterto : 


F 


l 


vingt-cinq moines y prendront place. 


j 
; L'on & ouvert une école catholique à 


à Montmartre, près 


Farmer s National Steel. Range.” ” ! temporaire ; et à Loürdes, Manitoba, 


äun prie de Noël ctinoûs r'Ü 5} 
vus donncrons une géranlip est une écolo dé garçons, 


jen a ouvert aux enfants un couvent 


comté auquel appartient Vondn ct. 


La Cana- 


É.A. Lee, vice-président :! 
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D'ici à ce que tout le stock soit écoulé,. 
Nous V encdrons n0$ 


| | vêtements 


a 00 


900000000474 


su 


cadeceecosae re 


ue 
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Nous ne vouions pas garder la balance de 
ces marchandises jusqu'à la prochaine saison. Afin 
découler promptement ce qu'il ous reste, voici ce 
que nous offrons : . 


£ 
Tesecossessecceeseecvsce ceées 
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Les 


‘Pantalons en cheviote, . ee ak : 
et tweed — 


Complets, tout. laine, avec. 
une ou deux rangés de bou- 
 bargain 


bem soil 


‘tons. Un vrais 
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Li op , 5 : : Doisir” tot 
commencer sous pou. On va construi-{danx l'Est, ils pourraient choisir to 


| Lui odÿe Mcbeod 


derite comme qui çc poêle. sjevmr.vougls. 
donner entière subisfaction, nous enyarl. 
geant à remettre voté ar ? 


gen£ dans le cas contraire, 


ed 
© HARDISTY.-—Nous recevons la frès 


intéressante lettre qui sui : 

Nous avons vendu plus de 390 de ce 

poéles, el Lous donnent satisfaction 
complète. * 


Monsieur le Directeur du 
“eOouRRER DE L'OUERT, on “a 
Te reçois à l'Hictant Tofte lettre dû- 
tée du 16 janvier ; vous pouvez infor 
mer vos lecteur8 que‘ le CPR. “péut 
encore rendré'des pointé hu CNR: 
N'oûs sommes restés 21 ‘jours sans 
train ni malle. fe crois ‘ue nous ‘te- 
inons le record ds la vitesse stoquée. 


. 

Muus accomplisecs toujours nos pro-! 
g 

STORE 


EDMONTON 


{I était, torts que le service soit réta- 
bli, 1l restait à peu près unc centaine | 


de dallars de marchandises dans les 
quatre magasins établis ici, 

Pour mou cumpte j'ai eu le plaisir 
d'éclairer mou hôlel avec 
pañidant Luit jonvs. J'ai regretté les 
temps antiques où l'ou s'écluivaib avec 
det torches de résine, au moins on a- 
vait'un clarté appréciable, . 


dés” bougies 


Le contractour du pont pour la CP. 
À, sui da rivière Bataille est descen- 


du chez moi hier. Les travaux vont 


en gasgnunt dé l'argent, 
Recevez Monsicur,.... : 
PV, JAMES. 


James Hotel, Hardisiy. ï 


tmemene de mener, 


CALGARY -- Les 


re également un pont pour les fermiers. 
[y à aussi 75 inilles de talus à cons- 
troire à l'Est d'ITurdisty pour leC.P.R 

Je crois qu'au printemps beaucoup 


de nod'compalrioles poutroné trouver ke 
colaihnabtes di 


dé 'ouviaie awalonté: ét bien’ relri- 
40 dollars par mis ct 


Calgary vont avoir à vôter ung EU 
me de $150,000 pont la corgtrat tre 
du nouvel Hôtel de Fille.” r 


rene 

—Qn va, probablenenf cprisbruire 

un nouvent pont destiné, à remplacer 

le pont Langevin. coltern eus iron 
terres à prendre S6D 000. | 


bué, de 35 à 
nourri. Si l'occasion 50 ‘présente-vous vu 
pourrez m'en envoyer, je me forai un 
plaisir de les etser, 


Il ya de bonnes 


ne me 
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Maison de 7 appur£emènts sur le côté ouvst de la ième 


64,000 Conditions faciles. 


N 2 lots en bloc 25, Groat state, $32 GS. Comptant, + 


e 


rue, au sud de la Jasper, 


ss 
LAS on ee 


es: 


Sont 
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Maison de 7 “parlements ble 7 


..: 


“ 


sur l'Ave. Ollawr a, #2 850 


HARBOTTLE 


Bureau: 1 "Pas tde Téléphone 
CRYSTALL BLOCK 
Agent pour les Clavigraphes OLIVER. 
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‘Envoyez vis commandes à 


Universal Coal Go. Ltd. 


qui fournissent le 


Meilleur Charbon d’Alberta 


ss 


venant des mines 
- de Femberstone. 


B urc: AUX : 


Com des rues Jasper et Gieme 
Tel 146 ‘Boite B. P. 2 


The Mays Coal Co, Ltd. 


Le meilleur charbon sur le marché 


Celui que In ville-eñploïé. Le mrilleur et le moins cher, ; 
Charbon et Bois Corde À 
a 


AVE. JASPER, Fämionton|, 


Téléphone 151 


es sommet 


Mountifield & Graves 


Jno. E. Graham, & Ce. 


SUCCESSEURS DE 


Courtiers, Comptables, 
et Agents d'Immeubles. 


BUREAUX : 534, Ave Jasper, 


à côté de l’ancien Burcan de Poste, + - - - 


TEL. 371. 


Après la nuit lambée, une ombre 
gracieuse glissa duns les ténèbres du 
parc. On-cherchait Margarèthe au chA- 
téau, ‘Trois baisers bruirent sous là 
feuillée, et Margnrèthe rejoignit ses 
femmes qui l'appelaient, tandis que lé- 
“ Adieu, sœnr, 


se Couronne au. “dessus du voile blanc 
de Margarèthe, En Allemagne,les hon- 
nes gens regardent cela comme un si- 
ÿne de mort prématurée, et plus : 
qui l'admiruit, petisa : 


—Elle est trop belle et trop houne 
Pour la terre, cho trois fois répétait : 
chérie ! ” 

Quelques minutes après, trois hom- 
mes enveloppés de manteaux rouges 
franchissuient les murs du pares el s’é- 


loignaient à grands pus dans ln direc- 


Dieu doit avoir hâte de 
le posséder dans son ciel, 

- Chose singulière, parmi tant de 
hauts & Seigneurs, il ÿ avait non-seule- 
Bent les {rois parasites insolents: le 
baton Reynier, Je margrave Albert et 
le chevalier Noir, qui cussent été des 
Méndiants sans los lihéralités du com- 

Le, nitfs unjuil dé Francfort poniné nl « 
Moïse, et Uu Jiucnfeltr sérdide, imuî- 
tre lacharie ] Mesmer, qui eurgnt tous 
deux l'effrontrie de- s'upprocher : ‘jus- 


‘ 
IR Loucher du pied les ‘marches de 
l'autel, 


tion d'ifoidelberg 


LES ETUDIANTS D'HEIDÉLRERG 


Neuf mois se sont écoulés, et les cho- 
$es ont bieri changé au château de 
Beïthor, Le vieux comte tvait dit en 
parlant du prémier eniprhnt qu'il con- 
tructait : ‘ Cela ne tire pas À consc- 
quence,” Ïl se .trompnit , cruellément. 
Aucune fortune, si considérable qu'elle 
soit, ne peut résister à trois intendants 
soutenus d'un procureur et d'un usu- 
des dan ni des, festins niirier, : 
loénof, e x . purs dirons. qu'au Le comte Berthor avail tout céla et. 
ve Abo dl, ue lie Ko le. margrn- | de plus, tn inédecin païen et philoso- 
Cut los tres 18 ! iee Noir -eussent | pnè qui lui avait inis en Lêté l'idée de 
SE trois à fans s me lertéos couronnes, 
ses Ans, converts de cuirasses 

ét. dot lés égui n'avaient 
et trmolries, he s'élhient  présen- | 

»Uontés sur { rois chévuie do lus 


poire Zacharie était désormais 
lnne de loi du comte, et Môïue ae 
v 

A pété au conte deux cent: mille 


f 
‘ins de banque pour payer les frais 
de l° tête, 


dt à 
[ls étaient ici présqüe chez eux. 
Nous TO 


faive de l'or, 
Liy, ltne cûnnais pins le prié de 


l'or, parre que.{u n'en as pas eu, de- 
puis l'heure où tu oûvris leg yeux en 
tob préuiier souriré uhe saute fon. 


10 up, . 
Ceux. s lalsie qui vert été à l'instaut sabtisfai. 
bee là ftent wleux que tou les sue Le. IL y avait des léès  aitoui dé ton 


et plis dés Dati les spectatenrs 
M” ième quik, heu feux de 
Dix pe pds qu'elle dévar nait Le 
ke nu des trois inconnus qui sem- 
dtnder attx detix autres. 


berceau : Tu es vighes, Lily, et data 
ton “inééuéinnge hebreitse, . tù dfruis 
! valontiors comme 1 devise de Rer- 


thoï-: Qu'nborté ? 
Mon ange, il Imparte heancoup. 


sûr 


1 


-[cheg. 


sage iei la semaine dérnitie, 


Nouétävons là visité de” Mr J. A. Pi. 
quette de St: Albort qui ést vétiu dans 
fes intérêts de 1n St. Albert Miling Co. 


M. le Doetéur Boulanger est parti 
li semaine derrière pour Calgary où ser 
affüirés lappelèiént. 


Àf. Jos. Ti. Wood, propriétaire du 
stcamer Midnight Sun est revenu n- 
près-un voyage. de quelques jonts À 


Rtmoriton, + . + ï 
‘ aémmtrtntitn 
M. Isaïe Cagnon, de l'Hotel Grand 
Union'‘frrtifa denain pour ln capitale, 
Nous devons félicitet le epitainé 
Barbet propriétaire du stenmer \or- 


éhern Light qui a obténe une subven- 


tion de 1,500 du-zotiverrement.fédé 
ral pour l'amélioration de là navign- 
biôn, sur la Petite Rivitre des Esclaves. 
Lorsque ces travaux seront effectués, 
les steamers pourront se rendre À lau- 


tre bout du lac des Esclaves. . 
nt . 


+ Bal.—Un hal a été donné la semai- 
ne passée chez M. Michel Plante, Par- 
mi les invités étaient MM. Gagnon, 
Cousineau, Piquette, Lagacé, Dr Bou- 
langer, Lessard, Farrell, Mayor, Téhi- 
rondelle et un grand nombre d'autres. 

Un hon lunch fût servi à minuit et 
cette agréable soirée se termina avec 


J'avrore. 
se senees À 


Nouvelle Institutrice.—Nntre nouvel- 
le maîtresse d'école Melle Daugher est 


arrivée hier par la malle. 


- pommes 
Sür l'autre rive, —Athnbaskaville est 
le nom donné. au nouvean Townsite 
sur l'autre bord du fleuve. M. R. Van. 
ce qui a mis les lots en vente nous dit 
que les lois sur les rues Laurier et 
Oliver se vendent rapidement. À tous 
d'en profiter. 
A ——— 


Ste-EMERANCE — Beau mariage — 
Un beau. mariage à été célébré, lu 8e- 
maine dernière, ans l'église- de Ste- 
Emérance. Mr Henri Brequit a con- 

uit à V'antel, Mlle Louisiane Cons- 
 Hantin. L 
Mélle | Ltraquie de St Piorre. était 


2redlt frère ‘du: inarid, ERTUR, d ha: 
ncë. Lib sv 
Là imètse . éhplinlé a: vété tléirés 
pat le Rev:-Mr. Okhay sen: : 
Mde Edouard Chevignv tenait l'or- 
gue,” lle joia deux superbes mar- 


. De nonibreux invités, 
amis, étaient présents. : | 
. Nous offrons aux jeunes époux nôs 
meilleurs souhaits de bonheur, 


mari} 

Persürnelles Monsieur le Dr Fergu- 
son est de retour d’un voyage dans 
l'Est. Nous sommes heureux do le voir 
revenu, 


M. Attins de Pembhina était de pas- 
Il est 


n’y a que les riches À pouvoir donner 
tant qu'ils veulent, ei l'or vaut beau- 


coup À cause de cela: Seulement, et 


ne l'aublie jamais, Lily, gare à ceux 
qui ne donnent pas tout ce qu'ils peu- 


vent. 

C'était peut-être pour donner que: 
ce pauvre vieux comte voulait faire de 
l'or, cuv il avait une bonne âme. Mais 
il buissait à faire pitié, En comptant 
son médecin pañïen, cela faisait main- 
tenant six coquins qui étaient autour 
de lui, I n'en fallait pas tant: le méde- 


cih tout seul l'eût enterté le miéux du le vente qnt les rendaient maitres de | chère et douce créature. Dans sa soli- 


monde et lesterhent. ... . ,.. 
Le médecin, en elYet, ôutre qu'il 
changeuit les mélailles de plomb en 
frédéries d'or, avait tronvé In recette 
d'un certain bréuvage qu'il nommait 
l'élixir dé vieset, qui vous Huisail at- 
toindre toll. douvemont l'âgé de Ma: 
iusalenr. 0 ,. Lot e 
Cela ecûlait hovriblemudrnt  chéi, 
luls dephis trols mais que le conte 
de. Béfthor. cù btivait, il avait vicilli 
de di£enns.  * Ti, 
Le métlecin s'appélait docteur 
Mira, él vénait de Lombardie, Li s'en: 
tendnit commo larron. en foire avec 
lusurier, vec l'homme de lai el avéë 
les trois intendants, Dans la lugubre 
comédie qui allait se jonant au châ- 


le 


| tenis de Bexthgg, chreun nVait .sôt r0: 


le ; le chevalier Noir était, l'épée de 
l'Hssociation :. ie baron Reynier et le 
margrave Alberten. était les poi- 
gunpds ; Zacbarie érmbrouifiait les afs 
faires ; Nuièe. vüinibrin caisse; el le 


dagteur, nent à In. réis l'esprit et le 


corps de son malade, le  livrait sans 
déferise aux - seifet- iles diséanx de 
proie, 


LE cdvnarR -DE HOUEST 


qe TT RS 


| ATHABASCA LANDING: Pérsonitlles | à 


 denbisclle d'hénneür ef ‘M. Charles | 


parents eb} 
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Nous avons le plaisir d'annoncer aux lecteurs du 


Courtier de l'Ouest, et au 
&.: ‘5 
ROUS venons d'ouvrir une nouvelle pharmacie au nu- 


DELr 


püblic généralement, que 


méro ‘150 rue J asper, ancien magasin de Réné Leinar- are 
chand. 


Nous sommes dés à présent en mesure de 
remplit toutes vos prescriptions, et cela 


# $ 


d une facon absolument satisfaisante. . 


Nous comptons beaucoup sur le patronage de . .: *. 


nos compatriotes et nous espérons qu ils 1 nous l'accor- 


ï - 


x 


ront. 


e 


harmacie | Laval 


130 Jasper Ave. 
Alberta. 


Edmonton, 


de parfums et savon fin d'importa- 


T. E GAGNE, pharmacien. 


— Spécialité d'articles de toilettes, 


tions frânçaises 


EE Dene6500065020622206 SOGODS00000n600006000006020000060800062000€ 


mens 


résLé quelques jours à l'Hôtel Shan. train du C. N. R. d'Edmonton à Mo’ gouvernerient Provincial pour la des- 

fau. rinville, mais de là à Ste-fimérance | tructian des loups de bois et des loupe 

ila du prendre le /oot train. .. ide prair ie. Tl prie le représentant du 
Les conseillers élus pour le distriet; comité, M. MeRenny, d'appuyer sa 

bien réta-| d'améliorations locales No 289.4 | demande quand elle viendra devant 

pour. l’année 1907 sont : : M. Angus lo Parlement. 

McDovwell, réélu pour la division No P. E. Constantin, 

1 ; Emile Mäkus, pour la division No: Secrétaire-Ttésorier, dist 28, T. 4. Chambre de Commerce à immédiate. 

2 et Patrick Rencella pour la division —+———— tement entrepris de construire la ligne. 

No à. VEGREVILLE— Le Telephone— Une | Déjà les poteaux sont plantés. 
Président : députation de notre ville est partie | . Pour étendre la ligne au sud de 
Secrétaire-Trésorier :- pour Edmonton pour demander au | Végreville. les citoyens désirent un 

tantin,. gouvernement provincial d'établir ün ‘échange et demandent que le gouver- 
Les taxes pour l’année 1907 seront | résenu: téléphonique dans notre vil- nement établisse 50 ttléphones. 

de 34 cents par âcres avec un rabais 4 ——— 


de 10 p.c. si elles sont payées avant 
UN JEUNE MENAGE français 


ou le ler juillet. re ne 
Le conseil est en faveur de l’éta- désirese placer dans une ferme. 


blissement d'une prime payée par le 


de Coinmerce de notre ville avait de- 
mandé au gouvernement l’établisse- 
linent d'une ligne rurale de Vé sroville 


à St-Paul des Métis. 
Le gouvernement n'avait pu entre- 


prendre ce travail, mais une compa- 
gnie composée des membres de la 


. shhtr 
e Granger qui a. ‘été. graveinent 
malade est mainterant 


li. 


Me et Mr Bardont ont donné une 
pârtie de pitro progressif en l'honneur 
de Melle Shannon Onturia, cousine de 
Madume Bardont. . . 

ÆEtaient présent : Melle Mary Me- 
Nämura, M. Eddy MecNamara, Mr 
eb Melle Willie Kerbey, ainsi que 
plusieurs autres invités. 

| - 

M. MePhee d'Edmonton est venu 
passer quelques jours chez ses ‘ais à 
PHôtel Shäimrock. Il est venu par le 


Angus MeDorinell, 
Paul E. Cons- 


le, 

La députation est composée du 
Maire Clément, Sectres., Morrison, 
M Walker ot autres. 


Il y à quelque témps, la Chambre 


le chevalier Noir. Pourquoi s’en re- 
mettre au poison quand on peut se 


Margarèthe sentit qu'elle n'avait 
rien à attendre de ce malheureux 
vieillard, dont l'esprit était plus maia- 
de que le cor ps. Dès qu'il se fut reti- 
ré, elle voulut écrire ; ; mais sa ain 


frémissente ne pouvait tracer sur le 
papier aucun caractère lisible, Dieu 
sait que ses craintes n'étaieht pas pou" 
elle-même, car sa bèlle âme n'avait 
rien à redouter en quittant cette ter- 
re : mais son enfant, son cher enfant ! 

n'allait-il voir Ia lurñière qe pour 
tumber sous le lâche ‘poignard des 
meurtriers ! ot " 


C'est une tragédie montée. Dans ce pays allemand, nourri de 
Ilyavait une circonstance qui re- {légendes lugubres, où le protestantis- 
dôublait leur acharnement ; ie naissant soulevait déjà la haine du 
ladouce Margarèthe, en 
grand âge de son mari allait devenir|fidement répandus ne laissaient pus 
inèré ‘ d : faire impression, Dansles cabanes 
,Onättendait chaque jour In 
sance de lenfarit, Les six associés, | de cette ténébreuse aventure, et l'in- 
enragés à l'idée que la venue d'un fils | nocent que la belle Margurèthe portait. 
pourrait ltti enlever ce splendide héri- | duns son sein était déj eannu à dix 
tage, avaiént.dès longtemyis leurs me- | lieues.à la ronde sous le nom détesté 
suves, D'abord ils avaient arraché à |de lirs bu Diane. 
la faiblesse de Berthor des contrats] lle ignorait cela, Margaréthe, 


servir de l'épée ? 

Le beron Reynier répliqua : 

Iine faut user de violence qu'à la 
dernière extrémité. L'épée laisse tou- 
jours des traces. Si le poison nous tra- 
hitetsila vomtesse met au monde 
un fils, il sera temps d'employer la For- 
ce. 

Gerlraud, paralvsée par Ia terreur, 
resta un instant immobile, puis elle | 
maitresse, qui; 


c'est que 
dépit du |pauvre contre le riche, ces ‘bruits per- 


nais- let dans les manoiïirs on s’entretennit 


A suivre 


courut vers lu belle 
était déjà sur son lit de souffrance. 
Elle l'ai dit tout. i 
Mavgarèthe fit appeler vieil 
-épouk, qui vint, semblable à un fan-: 
tôme, 
I était si pâle et si faible que Mar | 
garèthe ne voulut pas d'autre preuve : É 


la 
ensuite ils | tude pieusé, elle se crayait bien à l'a- 
Ces gens quidé- 


ses iminenses domainés, 
avaiont.tmassé dans les caves mêmes | bri de la calomnie, 
du château, . am trésor -considérable | siraient sa mort et qui souillaient son 
qu'ils comptaient bien honneur, hypocrites comme tous les 
caé de malheur, scélérats l'entotiraient de flatteries et 

Cête ne suffisait point,  L'héritier | de respects. 
légitime épouvante toujours l'usurpa- | Le vieux chapelain, seul, 
tenus, , : us | dit quelquefois de prendre garde, 

Ts avalerit 
entait qui h'aviut pas 
jour, 

Avant l herve même de la naissance, 
ils. l'attaqualent par ln calomuie, et 
léurs émissaites parcouralent lé page, 
facohtant l'hiétoire de ces hôines 
mystérièns qui avaient. pénétré, dans 
lé para. le soir dés noges. invgarèthe 
Avail disprrh tn instant, chacin:s'en 
Pourquoi éette fui. 


son 


emporter en 


lui avait {du crime. 
Elle s'éeria : 
—$vigneur, sauvez 


et celle de votre ‘héritier ; 


iner le pauvre! votre existence | 


encore vu le 


Mais comment prendre garde ? Qué 
pouvuait-elle l'aire ? Où trouver défeu- 
seurs contre cette ligue puissante qui 


voult 1 ie 1 
I ne peut avoir qu’un, 
seul résultat. fl lalssa; 
la gorge et les pou: 
mons ou les deux à 14! 
fois affectés. : ï 


BAUME. 
RH UMAL 


convietit à fous fes fges 
Petites doses. Guérit les 


nous solui- 


mes entourés d'assassins ! 
l'entournit de toutes parts ? * Leo conte sourit, 
1 y avait parmi les servantes une 


nommé 


Vous parlez, ma bien-1imée, répon ! ! 
dit-il, de choses qui sent audessus de 
votre. entendement, Je n'écouterti 
rien contre les nobles parents et lès 
C'est. 


jeune filede dix-huit ans, 
Geértraud qui lui était sincèrement at- 
tachéc: Gertrand était curieuse. lle 
voyait souvent Zncharie el Moïse des- vertueux amis qui entourent. 
avec le aux brenvages du savant docteur Âli- 
ra qué nou$ devrons Ia naissance de 
notre cher enfant, et c'est lui qui fail 


couler la vie dans mes veines, 


cendre dans les souterrains. 
margrave ou Je baron ; elle les suivit 
un jour, eteutendit du travers de la 
porte d'un cellier le bruit de l'or qu'ou 


solvënail bien, 
te ? 
0m: avait vu rois homes babillés 


dé duge esçulndér les. murailles de [remue Le docteur Mira et le chèva- | 1 fut obligé de s'hanir, parce que —. $ 
ihge es emue Le do ra et le ché Ré Ù ll | rhumés obstinés, la toux, 
l'encjos. . lier Noir étaignt daus la rave, ces pautrès james tromblaient sous ? s 
£ T Gertraud mit son ovoille à la ser- | le poids dé son corps vxténué. lenrouèment et toutes fes à 
“Le rouge est In livrée de l'enfer. Les I _ |affections de la gorgeet * 
trois ineannhs étaient. Sutâñ et ses ruré, qiiviqu'etle tremblié b'en fort. —Éncore quelqnes juurs, ajouta-1-i des pourons. Un excel. 
éciÿers. Le‘ docteur Min ami! —Lecomten ‘en a pas poni un mois |en essuyant la sueur froide de son lent remède pour les en * 
init, lui qui connaissait st bien Sa- | désormais, disait Mira. front, et mou doute ani art rendu | fgmése. prix: se iu boutottte, ® ER 
tan! —"Fout cela est trop long! répondait | lu santé avec la Forc, pit BARIDON, Montréal _ PA 


S'adresser au ‘Courrier de l'Ouest.’ 


PAGE 8 


Abréviation de 


VENEZ NOUS VOIR. 


DRRERCSENTS 
ARGENT A PRETER 
NOTRE ADRESSE : 


Crown Real Estate Company 


24 FASPER AVENUE. 
H. MILTON MARTIN J, ALMON VALIQUETTE 
mirent 
pee nneet | ronscignements sur cotte vente @b Sur 
LR À |'toutes celles que M. Smith doit faire. 
NOTES LOCALES 5["" "eu 
RÉ RRERERIIIEREREEEERRE AVIS IMPORTANT 


Le marche.—L'adoncissement de la 
témpérature pendant la semaine der- 
nière a encouragé les fermiers à appor- 
ter en ville des quantités considérables 
de produits, notamment des choux ot 
des pommes de terre. Il en est résullé 
une légère baisse sur ces denrées. 

Le foin est amené en grande quanti- 
té sur le marché, cependant je prix 
reste ferme. 

On s'attend à une hausse assez con- 
sidérable sur ce produit, au printemps, 
dès que les cuiltivateurs vont commen- 


cer les semailles. La récolte de foin a| Edmonton, {8 Fevrier 1907. 


été meilleure que l’on s'y attendait, l'an 
passé, eb les cultivateurs ont en plus, 


une grande quantité de grain en vert|,omumé Neil récemment condamné à 


green feed qu'ils amènent sur le mar- | 

ché, Dans une certaine mesure cela 

contrarie la hausse du foin. 

- Le prix des grains reste sensible- 
ment Je‘même,'il y aura tendance à la 
hausse, dès que les trausports seront 
réorganisés, 

Les œufs sont rares et d'un pris 
élevé. Le beurre est assez abondant. 
Cette abondance va obliger les fer- 
miers négligents à soigner la fabrica. 
tion du beurre. On devien’, plus diffi- 
cile sur la qualité et si on ‘hésite pas 
à'payer cher le beurre bien fait, nncre- 
pousse les beurres inférieurs, on en of- 
fre à un prix très bas qui n’est plus 
rémunérateur, 

Cours de la semaine : 

Viandes : Poids vif, Bœuf, de 34 à 4c 
la livre ; Porc, 54 à 5%c. ; Mouton, 
Be. ; Agneau, 5lc. ; Veau, 5e, ; Pou- 
lets, 10e. ; Dindons, 14e. ; Canards, 
12e. : Oies, 12e. 

Viandes dressees, la livre, Porc, &c. ; 
Mouton, 9e. ; Veau, &c. ; Poulets, 
14 à 15e ; Dindons, 18c, ; Canards, 
14e. ; Oies, 14e. 

Beurre frais, 30c. la livre, conservé, 25c. 

Oeufs, 50c. la douzaine. 

Pommes de terrèé, 40c. le minot. 

Carottes, 3c. la livre. Navets, 3c. la 1b. 

Choux-navets, 5e. la livre, 

Betteraves, 5e. la livre. 

Choux, 5° à 7e.-la livre. 

Oignons, 6e. la livre. 

Foin par tonne, Miül, 820. à $23 ; de 
côteau, 816. à $18. ; slough, $12. à 
$15. 

Graïn en vert, (green feed) pur tonne, 

-$10. 

Pâille, $4.50 la charge. 

Avoine, 23c. le minot. 

Blé, 55e. le minot. 

, - ! 4————— 


AE: 


\ 


Society of Equity. 
* M. W. J. Keen, secrétaire de la 
#t Society of Equity ” fait connai- 
tre que la société vient de recevoir 
un ordre pour 80 chars d'avoine et 
une grande quantité de barley. 

10 chars seront chargés à Ed- 
monton et 20 à Morinville aussitôt 
que les chars seront obtenus. 

L'avoine sera payée de 25 à 27c. 
le minot, livrée sur les chars. 

Ce prix est plus élevé de 5c. que 

celui qui est payé aujourd’hui aux 
élévateurs. 


Les encans, —L'encunteur Smith a 
procédé à deux grands ventes cette se- 
maine à Bon Accord et à Morinville, 
Tes:scheteurs étaient nombreux aux 
deux, ventes. Les prix des chevaux et 
des bétes à corne ont une tendance 
très marquée à la hausse. Les affaires 
ontété bonnes autant pour les ven- 
deuré qué pour les acheteurs. 

* M. Smith a fuit une grosse vente à 
Stony Plain, lundi dernier. 

‘Les fermiers, homesteaders ct ran- 
chers ne doivent pas oublier qu'un en- 
can très considérable aura lieu le 5 
mars chez M. Patrick Fiynn à Namao. 


REAL ESTATE 


Tous les Canadiens de langue francaise 
de la province d'Alberta sont cordialement 
pries d'assister a l'assemblec annuelle de 
la Societe de Colonisation. qui aura lieu 
vendredi, le fer Mars 1907, a 8 heures 
p.m., a l'ecole de la C.M.B.A., 4ieme rue 
a Edmonton. \ 

L'election des officiers pour l'annee pro- 
chaine aura lieu et plusieurs affaires im. 
portantes seront discutees. 


J. D. PICARD, President, 
WILFRID GARIEPY, Secretaire, 


a ———— 


Tentative d’evasion. — Un prisonnier 


six ans de travaux forcés à essayé de 
s'évader. 

Il était employé à la construction 
de ln prison, et se procura des outils 
avec lesquels il fit un trou dans le toit 
par où il s'évada. 

Comme il se laissait glisser le long 
d’une corde, une sentinelle l'aperçut, 
tira sur lui, mais le manqua. 

La police montée immédiatement 
prévenue se mit à sn poursuite et le 
rejoignit rapidement. 

Une heure après son escapade, Neil 
pouvait, à l'ombre de sa cellule médi- 
ter sur la gravité de son cas, 


—— 
Est-ce le printemps ? —Le beau temps 
continue à se maintenir, Le thermo- 
mètre oscille entre plus 30 et plus 50. 
Il dégèle et la neige foné rapidement, 
elle a baissé d'environ un pied et de- 
mi. La terre qui est à peine gelée 
s'imbibe d'eau très aisément. Ceci fait 
taire les craintes d'inondation que l'é- 
paisionr de ln neige semblait justifier. 
Les avis sont très partagés sur la 
constance du heau temps. Quelques- 
uns prétendent que nous aurons enco- 
re quelques jours de froid vif, d'autres 
tout en admettant qu'il pourrait y a- 
voir des jours froids, disent que le 
printemps est bel et bien commencé. 
Jamais, disent-ils, il n'ya eu plus de 
trois mois de froid dans l'Alberta, or 
l'hiver a commencé le ler Novembre, 
Il a été précoce, il est juste que le 
printemps soit plus hâtif. 

Ce n'est pas la première fois d'ail- 
leurs que l'on voit ce phénomène se 
produire 11ya quelques années, a- 
près un hiver à peu près identique à 
celui que nous venons de traverser, le 
printemps commença vers le milieu du 
mois de février, lu neige fondit rapide- 
ment et le 6 Murs, le b'é était semé, 

Nous croyons d’aufant plus volon- 
tiers ces prophètes que déjà les trem- 
bies sont couverts de bourgeons et. de 
fleurs. 

Raroment la nature se trompe, 


me 

Eglise ouverte. —Les méthodistes de 
de notre ville, vont bâtir ce qu'aux | 
Etats-Unis on appelle une église ou-| 
verte, c'est-à-dire un établissement 
ouvert tous les jours, de bonne heure 
le matin jusqu’à onze heures du soir. 

L'on y trouve, salle de 
gymnastique, salle de lecture, de bil- 
lard, théâtre, etc. 

L'église dit Ar Haustin, le pas- 
teur de l'église méthodiste MeDaugail, 
n'est pas seulement pour le décès ou 
fpour la naissance de l’homme mais 
pour sa vie. Ce sera la première église 
du genre, ouverte au Canada. 

Elle coûtera au plus bas prix $60,000 

L'église ouverte” sera située à 
l'emplacement actuel de l'église mé- 
thodiste, | 

Un joli mariage,—La semaine dernit- 
re à la Basilique de Québec, au milieu 
d'un grand concours,yde purents et d’a- 
mis, Me J.L. Côté, ingénieur civil, 
arpenteur fédéral d'Edmonton, condui- 
sait à l'autel Mademoiselle Cécile Ga- 


café, 


Il sera vendu pour plus de $10,000.| gnon, fille aînée de Mr Gagnon, orga- 


grande vente qui est jamais été faite 
dans la contrée. 


d'animaux et matériel. Ce sera la plus | niste à Québec. 


Mr Gustave Gagnon servit de té 
moin à sa fille et Mr Joseph Côté fût 


Voir nos colonnes pour plus amples! témoin de son frère. 


LE COURRIER DE L'OUEST, JEUDI 21 FEVRIER 1907 


La gracieuse épousée portait un joli 
costume de voyage en drap bleu marine 
avee cravate et manchon d'hermine. Un 
superbe chapeau de velours bleu garni 
d'une plume nnire la coiffait à ravir. 

La bénédiction nuptiale fût donnée 
par Mgr O0. E. Mathieu, recteur de 
l'Université Laval, 

Un joli programme musical a été 
exécuté avec brio par quelques musi- 
ciens amis de M. Gagnon. 

Après la cérémonie religieuse un 
joyeux déjeñner fut séfvi A'la ‘téiden- 
ce de M. Gustave Gagñon: Prrnivlés 


personnes présentes étaientt Milañie: 


du Tremblay, Mesdemoiselles Côté” ‘et 
Torgeon, M. et Madarne Paul Gaénon, 
d'Ottawa, M. et Madame LE. O: Pay- 
ment, M. Tremblay, M. Henri  Ga- 
gnon, de Montréal, et M. L. Roy. 

De nombreux et riches cadéaux fu- 
rent offerts aux jeunes époux, qui 
quelques heures plus twrd partirent 
pour New-York. 


DECES 
Nous avons le regret d'apprendre le 
décès de Mr Ovide Bourassa, âgé de 
19 aas. Il a été emporté en peu de 
jours par une congestion pulmonuire, 
Le défunt avait travaillé conihe ty- 
pographe dans nos ateliers. 
Nous offrons à la famille si cruelle- 
ment éprouvée nos plus sincères con- 


CENTRE 


doféances. 
Lssosmmmnes | 


Mr Marcotte, garçon de bar du St. 
James Hotel est mort subitement d’u- 
ne syncope cardiaque, . 

Le défunt n'avait pas de parents 
dans l'Alberta où il habitait depuis 
quelques années. 

Ses amis, très nombreux ont. été 
douloureusement affectés par cette 
mort rapide que rien ne fusait pré- 
voir. 

maman 

Les deux services funèbres ont été 
célébrés à l'Eglise St-Joachim, lundi 
dernier au milieu d'une grande afflu- 
ence. 


Changements de raison sociale, — Lu 
société légule W. Gariepy et IL. A. 
Mackie, avocats et notaires, ete, est 
dissoute, 


—— 

La société légale H. I. Landry et 
Morison, avocats et notaires, etc., est 
dissoute. 


Une nouvelle société comprenant 
M. W. Gariepy et H. L. Landry, avo- 
cats, notaires, etu., a été farmée, voir 
la carte professionnelle, {ième page. 

—— 

M. H. A. Mackie, avocat, notaire, 
etc, à ouvert un nouveau bureau, voir 
lu carte professionnelle, tième page. 

——— 

Personnelles.—Madame et Monsieur 
Pagnelo de St-Hyacinthe, B.Q, arri- 
vés à Edmonton sont descendus au 
Cecil Hotel. 

M. Pagnelo va ouvrir duns quel- 
qnes jours un magusin de liqueurs en 
gros, sur fa fième rue dans Îe bloc 


Lavoambre. 
md 


Mr J. Lachumbre est de retour 
d’un long voyago dans la province de 
Québec. 


Madame et Monsieur C. Gallagher 
sont de retour d'un voyage de aucl- 
ques semuines en Californie, E.U. 


Lu maison Gallagher & Huit ont 
reçu un char de poissons de toutes va- 


riétés. 
md 


Madamo B. St-Cermuin de Leduc, 
souffrante depuis quelque temps, est 
en traitement à hopital à Edmonton. 


——+ 


Roosevelt demande la protection des bi- 
sons.— Le Président Roosevelt qui est 
maintenant membre de l'association 
pour k protection du gibier et du 
poisson dans l’Améique du Nord, 
a, dans sa lettre d'application, émis le 
veu que les souvernentaiits de PAlber- 


ta et de la Colombie : Britannique 
prennent les mesures néccésairés 
pour assurer la ‘protectibfi'dés 


bisons qui  errent cñéore .n&‘Hoid 
do la Peace River et dns la Colombie 
Britannique, Cort 

Le Président Roosevelt doit être 
peu informé sur notre pays, autre- 
nent il n'aurait pas parlé de la pro- 
teetion des bisons dans l'Alberta, JT! 
y a belle lurette que le dernier bison 
a disparu, À l'exception toute fois 
du troupeau uurdé à Danff. 

On ne trouve plus,mème au nord de 
la Pence River, même sur les Lords 
de la lointaine rivière Liurd, où ce- 
pendant tous les gros animaux abon- 


dent, un seul échantillon du bison, 
des plaines, pas.plus d'ailleurs que du 
bison des bois. 

Mais dans l'extrême nord, dans les 
stecpes dénudés, où la végération ar- 
borescente fait place à une espèce 
d'herbe courte ressemblant ‘à de la 
mousse, paissent encore d’innombra- 
bles troupeaux de bœufs musqués 
C’est probablement de ces animaux 
que le Président veut parler et qu'il 
appelle bisons, quoiqu'ils n'aient aucun 
point de ressemblance avec ce der- 
nier animal, . | | 

On s'en convaincra en examinant 
le bœnf musqué qui orne la vitrine de 
M. York, (Real State.) ‘ 

Le Président peut être rassuré, li 
législation d'Alberta est incapable de 
prendre des mesures plus énergiques 
que celles prises par la nature pour 
la protection des bœufs musqués. 

Sauf les explorateurs, assez rares 
duns ces régions artiques, personne ne 
s'avise d'aller courir In chance d’une 
chasse au nord du 62 ou G3ième de- 
gré. Si âpre soit l'amour du grain plus 
puissant encore est l'instinct de ln 
conservation. 

$e hasarder mal équipé, dans ces 
régions désolées où le combustible 
manque absolument, c'est courir à unc 
mort presque certaine. 

. Le Président ei les boeufs musqués 
peuvent dormir tranquilles. 
—————+- 


LE DOCTEUR LOIR 


eu 

La faculté de médecine de l'Uni- 
versité de Laval vient de fonder 
une chaire de biologie—on appelle 
biologie, la science de la vie des corps 
organisés. — Le titulaire de 1x nouvelle 
chaire est le docteur Loir, le neveu du 
grand Pasteur et l'associé des célèbres 
travaux du maîtie. 

Le nouveau professeur à grandi 
dans l'étude de la biologie et il est lui- 
même, aujourd'hui, l'un des maîtres 
incontestés de cette science profonde. 

En 1892, quand Pasteur fit ses 
grandes découvertes, il s'ussocia, com- 
me nous l'avons dit'plus haut, le doc- 
teur Loir. 

Adrien-Charles-Marie Loir est né le 
15 décembre 1862. Ilest doctei en 
médecine de la faculté de Paris. Ar- 
rivé au Canada depuis quelque temps 
déjà, il fut envoyé dans le Nord-Ouest 
par le gouvernement canadien pour 
enrayer l'épidémie sévissant là-bas par- 
mi les bestiaux. 

Au cou”s de son voyage il passa plu- 
sieurs jours à Edmonton,où 1] sût se fai 
re rapidement de nombreux amis, sé- 


duits par son extrême affabilité et eu: 


modestie, | 

Professeur d'hygiène et de bactério- 
logie à l'école nationale supérieure d'a- 
griculture, lunréat de l'académie de 
m‘decine de Paris, chevalier de la Té- 
gion d'honneur, officier de l'instruction 
publique, ancien préparateur de Pus- 
teur (1852-1888), directeur de lInsti- 
tut Pasteur en Australie (1883-1893), 
divecteur de l'Tnstitut Pasteur à Tunis, 
(1893-1902), directeur de l'Institut 
Pasteur en Rhodésie, (1902-1903 ; 
professeur à l’école d'agriculture (1903- 
1907). 

Le Dr Loir s’est signalé à l'atten- 
tion du corps des savants par ses nom- 
breux travaux scientifiques entre au- 
tres : ses recherches bactériologiques 
sur la fièvre typhoïde. 

———— #—— 


Session Legislative 


Suite de la 2ième page 
offrir un plus grand bienfait à l'agri- 
culteur que celui des téléphones. 

Et ce que j'ai dit des laboureurs 
s'applique aussi aux citoyens des vil- 
les et villages, 

La compagnie Bell a toujours refu- 
sé de donner aux cultivateurs un ser- 
vice téléphonique. Il y a onze ans, il 
n'y avait pas dans tous les Etats-Unis 
et le Canada —sur tout ce continent 
—un seul téléphone dans une ferme. 
On n'en cherchera pas loin la raisn. 
Le téléphone rural n'est pas une en: 
treprise uussi lucrabive que celle des 
villes ct villages. D'autre purt les ta. 
tifs actuels sont prohibitifs, si ce n'est | 
pour les bureaux d'affaires. 

JE faut donc se poser ces questions : | 
Permettra-t-on que le téléphone four- 
ni pur un riche monopole demeure un 
luxe pour quelques-uns seulemet ? 

Ou, l'artisan et le cultivateur pos- 
sèderont-ils la plus utile des inven- 
tions modernes, servi efficacement au 
plus bas prix possible 7 
500 MILLES DE LIGNES TELE- 

PHONIQUE 

Cest avec ce but en vue, qu'à la 
derniére session de’ cette législature 
une loi fut passée permettant au peu- 
ple de posséder et d'exploiter son sys- 
tème de tiléphone, le gouvernement 
fournissant les lignes de longue dis- 


tanco ou lignes principales, 

Et sous ce rapport yous avons déjà 
commencé ; une ligne entre Calgary 
et Banif cat presque complétée. On n 
donné des contrats pour des potenux 
et du fil pour tout co qu'il nous est 
possible de construire cette année. 
Nous nous proposons d'en construire 
de + à 500 milles entre Edmonton et 
Lloydminster et Edmonton et Calga- 
ry. Nous sommes le premier gouver- 
nement du Dominion à prendre l'inia- 
tive d'établir un téléphone provincial, 


téléphones chers dont seulement quelques 
gens peuvent profiter, seront remplacés 
‘par beaucoup de télépitones à bon mar- 
ché pour toux. 

'.. Purlant ensuite des dillicultés que 
16, gouvernement rencontrera dans l’ex- 
'écution de son projet, il dit que tou- 
tes'les mesures sont prises pour y faire 
face, 

Des discours d'approbation ont été 
prononcés par M. Walker de Victoria, 
Rosenroll de Wetaskiwin, Robertson 
de High River, Icader de l’ovposition, 
Riley de Gleinchen, Heiïbert de Rose. 
bud, Procureur Général Cross et 
Moore de Red Deer. 

——}———— 
LA FLOTTE DES GRANDS LACS 


La flotte desGrands Les est peut- 
être, pour l'espace donné, l’une des 
plus considérables du monde. Et c’est 
un signe des temps que la construc- 
tion des vaisseaux augmente d'année 
en année, La flotte des lacs suit lu 
progression de l'Ouest. A l'heure ne- 
tuelle, T1 nouveaux vaisseaux sont en 


Ce 
celui de toutes les années précédentes. 


construction. nombre surpasse 
Sur ces 71 vaisseaux, 45 sont de gros 
tonnage,dont la capacité totale sera de 
302,000 tonnes,eficctuant un transport 
de 6,010,000 tonnes par saison de vingt 
semaines. Cette proportion est énor- 
me et nulle part ailleurs, dans aucune 
marine du monde, l’addition de 45 na- 
vites n'a ainsi augmenté le tonnage 
ge d’une flotbe. Les autres navires 
seront des passagers, des bateaux de 
traverses, pour” passagers ef trains. 
Quatre des gros navires sont com- 
mandés par la Compagnie de navign- 
tion de Pittsburg ; ils ont unc capaci- 
té de 12,000 tonnes. Cette compagnie 
sera en possession de $ vaisseaux de 
12,000 tonnes, eb quatre de 11,000. 
Effectuant un transport de 2,800,000 
tonnes par saison de vingt semaines. 
Cependant c’est une autre compa- 
gnie la Western “l'ransit Company, qui 
possède les plus gros steamers des Lacs, 
: Elle a trais vaisseaux de 605 picds de 
longueur,ce qui est 5 pieds de plus que 
les plus gros de la Pittsburg Compa- 
gne. 

De ces 71 navires en chantiers, 19 
sont dans les chantiers canadiens ; 
l’un d'eux sera le plus considérable des 
navires canadiens des Lucs. 

Liuwoassainias à commandé, a 
chartier canadiens,dix navires pour ie 
service des différents départements, 


Le temps viendra où les Grands 
Lacs seront littéralement couverts de 
steamers, américains eb canadiens. 


The Edmonton 
Bottliing Works, 


Manufacturiers 
d'eaux Gazeuses, 


L'eau Minérale “REED X” est un excel- 
À lent remède pour les Rhumatismes 
la Coustipalion, la dispepsie, les 
maladies du foie, des rog- 
nons et de lx vessie, 
DOSE---Une cuillérée à thé dans un 
verre d'eau Prix de la bouteille 1,00 


The Edmonton Bottling Works, 
Boite 162, Tel, 77. 


VILLE D'EDMONTON 
Evaluation 1907 


mt 


AVIS PUBLIC est pur les présents donné que 

icrolc d'évaluution pour l'année courunte 
est maintenant en cours do préparation, Les 
prooriétuires, locataires, oceupants et'agents 
sont respoctuensement priés d'envoyer & ce bn. 
veuu, par la postu ou nutrement, une liste #i- 
gnée des innncubles possédés, et particulière. 
mnt une liste do toute subdivision nouvelle on 
autre changement depuis ln dernière avalua- 
ation, de facon à permettre de fuire un rôle d'é- 
anution aussi correct qu'il est possible, C'est, 
d'aprés Ju rôle d'évaluation que sera fail lu He 
de votenrs. 


D. M MOMILLANX, 
Évaluateur, 


CRE 

Manar st on 
Hotel de Ville, 
Ta 31 junvier, 199. 
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Edmonton Coal Co. Lu. 


Le meilleur charbon do 
Clover Bi 


Commandes promplement exéculées. 


Nous avons un entrepôt en ville, 
Fel. 183 Tiroir KB. P. 45 


J. J. DENMAN, 


Gerant-Général, 


Notre. politique veut dire que quelques 


ton area state a sono ann os dte 0 ” 
Périodes 


Belles jupes pour la saison 
: —$————— | 


Avec les rues boueuses qu’entraîne ces saison, vous 


pouvez vous attendre à sal 
que vous ne vous habilliez 
porter le matin, il n’y a ri 


Belles jupes € 


000900. 
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Gariepy & Lessard 


Edmonton, Alta, 
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ir vos costumes à moins 
en conséquence. Pour 
en de plus convenable 
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n £weed gris 


et en vigogne noir. 


Les deux sont fashionables ct comportent uno é- ' 
pargne considérable d'argent et d’ennuic. Nous en 
avons un splendide assortiment au choix, , . ,.. 
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& Feed 


ENCANTEURS 


Edifi o9Great West Implement, Rue Rice, 


Vis à vis l'Hotel Imperial, 


CULTIVATEURS ATTENTION! 


Ventes de fermes. Conditions 
Encans de 


Re ee SD D EN CN M 


faciles et règlement inunédiat, 
meubles 


sa cu ; 
x D 4 Re . à 
É x L'Encanteur : 
EL CHQTEK FES f 
2° SMITH | 
SUR S) Ji CO 
; Se LORS a e 
PAS SN 5 
k CAEN AE PR CO Hurentix : À 
à RUE à LAN + 
. ie RAA The Seton Smith Co. + 
Avenue MeDousgali + 
È Edmonton Botte P0a68 
+ Vend tous les Saumedis sur k 
. la place du Marché, des + 
. 4. 
+ Chevaux, ï 
L Vaches, i 
: Harnais. Ï 


gæ Conditions faciles. T8BÉ 

Se charge aussi des encans de 
Fermes. L'enennteur le mieux con- 
nu d’Alberta-Nord. 

Référence : 


mrioéniee 


, 
- 
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Grand Encan 


12 mois de crédit 
INGA 

Sec. 35, bwp 51, rang 1. Six milles au 
sud du nouveau village de Stoner 
Plain, près du magasin Swartz. 

Sur instructions de M, Frank Sich, 
MM. Mitchell & Reed vendront par 
encan public, 

Jeudi, le 21 février 
à midi précis 
Tout le roulant de la ferme 

2500 minots de beau blé, 

Ï team de chevaux—2700 livres. 

1 team de 950 lbs. 

6 Harnais, 4 wagons, L buggy, 2 bob- 
sleighs, jumper, balances, lieuse, 
dril MeCormick, herse à + chevaux, 
charrues, outils. 

Uu taureau eb 26 vaches 

Meubles de maison. 


Diner à 11.30 
12 mois de 
intérêt 


laitières. 


Conditions de la vente : 
crédit sur billet portant 
à & p.c. 

La voûte commencera à midi précis. 


Mitchell & Reed 


ENCANTEURS 
Boite B.P. 736, Téléphone 57, 
EDMONTON. 


On demande.—lLImperial Sta- 
ble Co, désire acheter immédiute- 
ment plusieurs chevaux de 1,200 Ibs 
ct des poneys plus légers  Tons prix. 


CREER AL RP DENON 


Perdu.—Une petite jument noi- 
re, pesant environ 650 Îbs, pattes 
blanches,une marque sur 19 flnne droit. 
Retourner à J. © MeDonald, 750, 
rue Namayo. Fiécompense. 


Larue 6 Picar 


ont maintenant leur bureuu au 


No. 216, Âve. Jasper 


Une porte à l'ouest do ln Banque 
Jinpérinle. 
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En 
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GRAND ENCAN 
Pour du Crédit. 


Chevaux, Vaches, Porcs, Volail- 
les, Instruments Agricoics, 
Meubles. 


Une valeur d'environ $10,000.00 
Mardi le 5 mars, 


à 11 heures précises, à la ferme * Ro 
se Ridge ” de A. Patrick Flynn, see. 
12, twp 55, ry 25, À l'ouest du le 
méridien, 4 milles à l'ouest de 


EN A MAOTBE 


16 Chevaux ct juments, chevaux ce 
traits et de pramenade. 
115 vaches eb génisses. 
3 tauraux, un pur sang. 
18 bevoufs de deux ans. 
50 veaux. ‘ 
36 porcs. 
100 poules et canards. 
Churrues, herses, Rouleau, liet- 
se, WAZONS, buggiés, tvaineaux, cb au- 
tres accessoires do ferme. LL 
Meubles de maison, un moulin à 
coudre “ Singer ” une horloge “The 
mas un range, des poëles, cts. 


Aussi un piano “Coniey Church” 
12 mois de crédit. 
Vente sans réserve. 


Voir les affiches pour plus amples informations 
Diner servi à 11 hrs, à la fernie. 


Encanteur ROBERT SMITH 


ct +. L) 
Bureau de Seton Smith Co, 
1, EDTIUNTON. 
Tel 53,4% McDougall, Le F0. 


A QAR LL ICE ME N 
Terre à vendre— à Spruct Cru 
ve, see. 4, tp 83, ry 27 à l'outsl du 
de méridien. Une belle turrt avec 
hons bâtiments, 76 arpents en cal: 
ture et 35 à ensser, Toute eloturté 
{en broche). Située à 18 miles 
d'Edmonton, cette terre n'est qui 
+ 3 milles dos élevateurs. S'adrestl 
JAN VIËR GUENETTE, 
'Sprucn Grove, Alt 


a 


ACCORDEUR DE PIANOS. 
| stleyJoncf 


CG, Jones, de la maison À nus 


Piano & Organ Co., accorde les PH 
de nos musiciens depuis sept ou veu 
ans. Avez-vous besoin de faire 4 


der le vôtre ? 
Uuo servante 


On demande.— 
S'adresser al 


pour une maison privée. 


“CounniEr DE L'OUEST 


